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1 ôche nous annonce que Mgr O'Brira est A ce sujet, un urêt-e distingué du sémi- 
porteur du Pallium pour Mgr d'Uttawa. naire de Québec me disait :
Bé tissons, remercions le Seigneur et la “ Un soir, à l'archevéchê, j'ai connu le 
Vierge Immaculée de cet heureux événe- '* nouvel évêque Dahannl. C'est un ho li
ment. 11 nous r<$st s un devoir bien doux “ me de jugement au sens droit et au cœur 
à remplir envers notre Archevêque nommé, “ honnête—c’ed vraiment une belle in-
lui préseut >r nos hommages et lui ôllrir “ telligence- .. et aussi un bel homme__
no* félicitations les plus sincères. Is sals “ il doit ê refun orateur dans la bonne ac- 
ooubien cette nouvelle réjouira vos cœurs “ ception du mot."
et avec quel empresse me t vous viendrez Ce piètre di tingué du Smiiaire de 
manifester v -s sentiments de j)ie et de Québec, disait vrai, 
bonheur, et déposer aux p els de notre Mgr Duhamel est un orateur qui ocm- 
digne et si dévoué Seigneur Archevêque mande Patteatio.t et captive le cœur et 
l'expression de votre respett et de votre l'esprit.
amour. Sa voix forte, nette, parle l'éloquence du

Vu la visite Pastorale que Si Grandeur raisonnement et de la conviction; la di- 
doit commenc r vendredi p ochain, j’ai gnité de son caractère reflète celle de son 
cru fixer le 12 juillet pour ce jour de fete caractère, et impote le respect. Sa fol 
et de reconnaissanc *. La réunion aura dans les sublimas véri:és de la religion du 
lieu dans la grande salle du collège Uni- Christ, rayonne sur sa ligure oaverte, 
versite d’Oitaw » à 5 heures p. m. éclaire son intelligence et donne à sa parole

Ce jour-là, les Révérends Pères Oblats, nie autorité qui pers jade, 
toujours si bons et si dévoués pour Monsei- C'est un h)mm) qui a btaucoup d'em- 
gneur. onvri ont les porte» de l’Aimi pire sur lui-môme, ce qui lui en donne sur 
Mater avec une joie mê.ée d'un 1 gitime les autres.
org~ei', pour saluer dans leur élève, le Le premiar archevêque de la Ca; i ale do 
premier Archevêque d’O.tawa. Canada est de taille moyenne, il a le

Nous réglerons ensemble après celle pre- tempérament du Breton, comme il en a 
mière lôie ce qu'il serait convenable de la c îarpente, mais il en a surtout l'amour 
faire à l’occasion de cet événement si im- de la reconnaissance et la mémoire des 
portant et si heureux pour nous.” services rendus.

Depuis quelque temps déjà une rumeur Qu’ils sont iares ce .x-là parle temps 
assez fondée circula.t dans notre ville que qu’il fait.
l’évôque Duhamel s irait titentôt le pre- Son allure vive est celle d'un homme 
mier urch 3vêque de la capitale du Ci- ^cid i. Sa poitrine large et bien aérée vous 
nada, mais l’heureuse nouvelle n'était pas dit qu’il y a là un cœur généreux ; et,

veut bien honorer notre pays Les en voie officiel:eme -t connue ; noire popu- dans cette forte tête que de fortes épaules
v, ' ... _____ , lation eu l'apprenant a paru moin - surprise portent haht et flère, il y a un jugement

grandes demonstrations common- qu’enthoueiasmée et enchantée de la très sain, é.lairé par un esprit droit. Son
cées à ‘Québec lors de la premiè haul9 marque d'honneur et de distinction nez à la grecque indique une voiootê in

i' , .... ,. , que le Saint Père venait de conlérer à flexible et sa bouche bien découpée tous
re nouvelle de 1 élévation au cardl notre bien aimé évêque. avertit que vous avez devant vous un

L’Arche. êque Duhmnel est né à Contre- esprit gaulois^Jln, délié, perspicace et pru-
cœur, comté de Verehèrts, le 6 novembre dent.
1841. Son regard est doux, plein de b'.enveil-

François Duhamel, son pèie, un cultiva- lance, mais ne provoquez pas l’ecla r de ses 
leur, et Maiie Joseph Audet Lapointe, sa yeux noirs car force vous s ra de baisser 
mère, vinrent à Ottawa pour y donner les vôtres.
l’éducation à leur nombreuse famille ; le Sa ligure ouverte et franche est dominée 
futur Archevêque entra au collège d'Otta- par un grand front découvert, qui Indique
wa, alors comme aujourd’hui sous la di- l’homme de la pensée. Des traits nelte-
reclion des Révérends Pères Oblats. * ment accusés donne.t à sa physionomie

Dès ses premières années, le jjune Du- c.t air grave, qui est la marque des hom-
hamel se fait remanm r par sa piét», son mes de distinction, 
amour de l’étude, des talents remarqua Chez lui Mgr Duhamel reçoit avec une 
blés et surtout par la droiture de son politesse française et donne l’hospitalité à
esprit et la générosité de son cœur. la manière de nos pères......porte et table

Lorsqu’il * eût grandi, que son inlelli- ouvertes. Si discretion en a fait le confi
ance fût devel ppée par l’étude des dent de tous ses prêtres, vieux comme 
sciences, de l’histoire, de a philosophie et jeunes, et tous ont foi dans sa parole 
de la théologie, Mgr Guiguee, alors evôque donnée.
d’Ottawa, lui conféra l’oidre dj la pi6irise La franchise est la règle de sa diplo- 
(19 décembre 1863). maiie loyal et franc quand môme, il ne

Possédant et parlant aussi bien l’anglais dit que ce qu’il pense, sans toutefois tou- 
qne le français, Mgr Duhamel fut envoyé jours dire tout ce qu’il pense ; aux rusés, 
comme v caire à Buckingham, où la po- aux habiles qui courent et se per lent dans 
pulation était au deux tiers d'origine les phrases, U sourit, puis regardant le but, 
irlandaise. i y va droit

Cepend tnt il n’y resta pas longtemps, Aussi l’atteinl-il le premier, 
car Mgr Guigues avait remarq é le jeune Mgr l’arvhuvêque Duhamel est un par- 
piètre qui, disait-il souvent, avait une tôle iit>an énergique de l’éducation, c’est Vœu- 
pour porter di .nement la Mitre. vre capitale de sa vie.

Nous étions eu I8G3 ; lu pjruisae Sai l Mis à la tôle du diocèse d’Ottawa, en 
E .gène travaillait péniblement à la cons 1874, il proclame bien haut les bienlaiis 
traction d'une église ; il y fallait envoyer de l’éducation et supp ie ses prêtres de lui 
un hommo de confiance, un a<lministra donner leur concours généreux. Le collège 
teur capable, un prêtre xôlé, actif, labo- d’Ottawa est l’objet de ses prédilections ; 
rieux j. our mener à bonne fin une entre- il veut en faire une maison süj érieure où 
pri-e aussi diSicile qu’urgente et d'absolue se formeront une pépinière de prô res 
nécessité. J distingués et d’hommes d’Etat. Les cou

la gr Duhamel est choisi pour celte mis- vents des Congrégations de Notre-Dame, 
sion importante. des Sœurs Grises, du Bon Pasteur, de la

Arrivé à Saint Eugène, il.se rend compte Miséricorde reçoivent journellement de cet 
des d fli ;uués et se met lésolument à apôtre de l’éducation comme de la foi, les 
l’œavre. Son esprit conciliant inspire la plus grandes marques d’estime, d'encoura- 
Contiance, la justice de ses procédés im- gement et -e protection, 
pose le respect, la douceur et la générosité Les révérends pères Jésuites répondent 
de son caractère lui attirent l’estime et à son appel et s’établissent dans la grande 
l’amour de ses paroissiens. Les obstacles vallée d’Ottawa, puis les religieux de l’or- 
sont surmontés avec courage, t bientôt dre 8t. Dominique viennent prendre la 
après, une église est bâtie. direction de la paroisse de 8t. Jean-BaplUte

Elle avait coûté plus de $21,000. d’Ottawa.
Mais là ne s’arrête pas lé zô:e du curé de a la porte de l’évêché, sous les yeux de 

Saint Eugène. Il lui faut donner l’exem- l’évôque, se trouve l’école des frères de la 
pie, il lui faut marcher à la tète des œuvres doctrine chrétienne, 
de l’intedigence, des intéiôls vitaux de sa Piôire à 22 ans, évêque à 33, archevé- 
paroisse. que à 44, Mgr Duhamel travaille partout

“ L avenir de notre religion et de noire et toujours en vue de Réduction catholique 
“ pays, disait-il, “ dépend entièrement de de ses diocésains.
“ bonne ou mauvaise éducation que Dans les écoles primaires il enseigne à 
“ reço t la jeunesse. Les parents sont l’enfant l’amour.de son père et de sa mère.
•• donc obligés de donner à leurs enfants Au grand séminaire où se font les études
” une éducation strictement catholique, de la théologie il dit :
“ C’est^la lui de Dieu, es sont les ensei- .. T . . A, . firi ,
“ gnemenis de l’Eglise du Lbrist.” v|e Prôlre a.v0^r P°.ur fin. a

Imbu de cet esprit religieux et pa'rioti- “ gloire de Dieu; pour principe la grâce 
que, Mgr Duhamel créé des écoles, dirige “ du, P°“r exemple la vie de
et encourage les instituteurs, récompense . *?ot™ feeif°e“r » Pour ,Ia (Ioctnne 
les élèves, et prêche, avec la foi, les bien- * du dlvm ^aUre,; P°ur obJel la Personne 
faits de l’éducation. Aussi, ses elforts * de Jesue-Lhrist.
fursnl bénis par Mgr Guigues et la paroisse , A 8®n c.ler8*» ü redit ces paroles de Jésus 
qu’il avait édifiée par ses vertus et sou dé- ^ s?s disciples : ‘• Allez tt enseignez les na- 
vouement, iui'en a gardé une proronde “ l'oni" pule il ajoute: •• emparei vous de 
reconnaissance la jeunesse dès le b irceau pour 1 habituer

Kn 1869 le pa'nePm IX, de bien-heureuse “4 "n®, ,ie Pratl1“0 «l'honneur et de 
mémoire, appela les évêques du monde vertu-
entier à uû conci e œcuménique. Le curé Mais il veut aussi que son clergé soit 
de St Eugène accompagna Mgr Guigues à instruit et il lui rappelle souvent ces paro- 
Rome en qualité de ihéjlogien. Mais à les du Prophète :

“ Les lèvres du prêtre seront les déposi- 
“ tairos de la science et c'est de sa bouche 
“ que les peuples 
“ de la loi. ’

“ Les intérêts de l’Eglise et les Intérêts 
“ de notre paya nous appellent à l’ouvrage,
“ dit souvent l’Archevêque—à l’œuvre, à 
“ l’œuvre.”

En 1878, Mgr Duhamel fil à Rome sa 
première visite comme évêque ; en 1882 il 
y retourna au sujet de la division de 
diocèse qu’il voulait voir partagé.

Dans chacun de ces voyages, Mgr pense 
à ses grandes maisons d’éducation, à son 
clergé, à ton diocèse, pour lesquels il ob
tient du Saint Père les p’us insignes faveurs.

Sa Basilique est affiliée à la basi'ique 
patriarchate Libérienne ; Mgr Laurin tst 
nommé au vicariat apostolique de Pon
tiac, etc., elQ.

Un homme du peuple me disait hier :
“ Si Mgr Duhamel était moins vertueux.

“ ça me fera i de la peine de le voir Arch -

Mais pourquoi, lui dis-je ? “ Parce que 
“ voyez-vous, avec ce grand tifre il cesse- 
“ rail peut-être de nous recevoir comme de
“ coutume ;------- il n’est pas plus fier a -
“ jourd’hui qu’a St. Eugène quand il cous
“ «lisait bon soir après la journée finie, et désirent aller explorer cette contrée 
« si alors, il se faisait notre compagnon, pour s’y établir ne peuvent trouver f

11 aujourd’hui il se montre 1e j ère de nos 
“ enfants."

Je sa va s Mgr Duhamo. r .speclé, je ne 
1e savais pas taut aimé.

C ) respect que tous les catholiques ont 
pour l’Archevê(ue d'Ottawa est partagé 
par un grand nombre de protestants, et 
son asc-ndant est tel sur notre population 
hétérogène que l’église catholique dvO 
y jouit des plus grandes libertés.

Dans notre Capitale du Canada, où tes 
églises protestantes font plus que tripler 
nos temples catholiques ; c ù l’orangisme 
défile en procession dans s -s jours de fêle ; 
où la /ranc-maçonnerie enterre ses morts 
eu son du tambour et des Irompet es; où 
la majorité de la popu'xtion est angla 
et protestante, Mgr Duhamel, revêtu de s« s 
habillements sacerd >taux, porte te Très 
Saint Sacrement dans les rues de la ville, 
précédé des congréga'i ras re igieuses, en
touré d'un clorgé nombreux, suivi d’une 
foute recueillie. Le chœur chante des 
louanges au Seigneur et des cantiques à 
la Vierge ; des reposoirs sont échelonnés 
sur le parcours de la procès don qui défile, 
banières en tête, en plein midi, sous les 
regards de toute celte population p otes- 
lante, otangiste et fiancmaronne quires 
pecte l’évôque et son peuple.

Tous nos gouverneurs généraux 1e tien- 
autte estime et so font un devoir

LE CANADA une meilleure occasion de s’y rendre 
à des prix réduits 

Le train sera composé de chars 
dortoirs “ Colonist. ”

Pour plus amples informations, 
s’adresser au bureau du Pacifique, 
coin des rues Sparks et Elgin.

msa
Du U au 18 de ce mois, un billet 

de montre sur argent prêté. Celui 
qui l’a trouvé et retiré voudra bien 
la remettre à G. T., bureau du Ca
nada. Le montant du billet sera 
un iniri qu’une récompense 

Source—Le remède du L)r Se y va 
droit à la source même du mal en 
rendant à l’estomac la vigueur qu’il 
a perdue. C'est pour cela qu’il gué
rit un si grand nombre de maladies 
qui semblent essentiellement diffé
rentes

W. A. ARMOUR
Manufacturier et Importateur

Ottawa. 30 Juin. 1886 MOULURES POUR ENCADREMENT
D'IMAGES, M1K0IK8,Le 1er Juillet

Demain, fête de la Confédération, 
le journal ne paraîtra pas

(Glacei de fsbrique allemande et anglaise)
Tableaux à l'huile anglais, français 

«I allemands,
Jusii, toutes sortes de Peintures, Ca 

dres en pluche, et de canevas 
pour tableaux

père, murmnrait- 
.ut cette école.... 
i qui le connais, 
idre ees rêveries 
;és '....
ie l’épreuve qu’il 
îr était faite pour 
ère dans son eu 
es et argent avait 

Si Marie-Anne
avec une visible 
éclarations dégui- 
nenr avait accueil- 
idement ses avan- 
nne véritable for-

se .rappelait l’œil 
anloninean. 
me toisait, ce ma

re ! grommela-t-il. 
le Marie-Anne, il 
comme un œuf, 
mes aïeux. Ah ça ! 
usai lui ?....Nous 
mrsnivants en ce

HONNEURS A DES CANADIENS

LS< ■ARCHaiSDISSUI BOST VBHOÜB» r.TABLK TANT 1.4 SEMAINE 
OU I.E MO S

Le peuple Canadien est de ce temps 
ci l’objet d’honneurs distingués. 
Après l’élévation de Sa Grandeur 
Mgr l’ar hevêqueTaschereau à la di
gnité du cardinalat, honneur qui re
jaillit sur le Csnai i tout entier, est 
venue la 
cbiépisco 
Fabre et

IMAGES KNCADHKBS AU PRIX DBS 
MANUFACTURES

Venn me faire une visite,
us «paifnerei wu moins de 
le à SS par mut.

N. B. -xJe vendrai aux marchands les 
moulurai, cadres, peintures, miroirs, cane
vas pour tableaux et toutes tes p 
les nouveautés du commerce de 
aux prix de Montréal et Toronto.

om: nation au siège ar 
tl de* Sa Grandeur Mgr 
i Sa Grand mr Mgr d’Ol

lus récen- 
peintures

Importation nonvelle
Je viens d) recevoir un grand 

d objet pour Souvenir de U, e 
Communion tels que, Livres, Images,
Chapelets, Médailles.

Aussi une variété d’autres beaux 
articles, lesquels constituent un 
assortiment complet pour la Librai 
rie, et que je vendrai à boiVmarché. CHAMPAGNE i vins r cherches' 

p q Guii LAUMB CIGARES 1
NOr455 Rue Sussex, et Coin des S”

rues busse* et York. uuméro 450, rue Sussex, à l’entrepôt W. ü
P. S.—Afin de donner plus de fa- McKay, 

cilités à mes pratiques, j’ai ouvert Liqueurs françaises et italienne», Barton 
un magasin au coin des rues York *} , li®f’ ,8t- 8,a,ul®fne’ Brie80D
et Sussex ou ie m’orrunerai nartiru- AYala» Chateau-d ay, J. H. Mumm, Chai et oussex ou je m occuperai parucu lreU8e, Kummel, Bénédictine, Curacao
lièremenf des ventes en gros. Moraskno, Vertmouth, Torino, Bau-de-Vle

Glu, en Rite et en caisse.
CIGARES de qualités variées, Importés 

et Canadiens 
Ordres 

livrée à

chixtawa.
Le monde catholique tout entier 

est en fôle, il se réjouit des grandes 
faviurs dont Sa Sainteté Léon XIII

nenl en g
et un honneur de 1e recevoir ; car Mgr 
Duhamel est un aimable causeur, ses ré
parties provoquent l’e-prit et sa gaité fait 
du bien uu cœur.

W. A. AHHOtJR,
488 rue Niwsez.

MAGASIN DE GROS.
ACHILLE TALBOT.

Ottawa, 26 juin 1886.

A L’INSTITUT CANADIEN
nalat de Mgr Taschereau sa conli 
nueront encore longtemps et auront 

_ mi écho à Montréal et Ottawa où 
s’organisent actuellement des co
mités à cet effet.

L’assemblée à l'Institut Ganadieu 
hier soir était assez nombieuse. Elle 
avait été convoquée dans le but de 
compléter l'organisation pour la 
présentation à Sa Grandeur l’Ar
chevêque Duhamel d’un superbe 
carrosse avec chevaux, harnais etc.

On remarquait parmi les person
nes présentes : le Dr St Jean, P 
Baskerville, M P P., L A Olivier, 
W H tiari y, Hon Costlgan, les éche- 

Germain, Desjardins, Laver- 
dure et Heney, Dr V'alade et MM. S. 
Drapeau, A D Richard, F R E 
Campeau, U McDonell, T Lemay, J 
F Dion, A Champagne, A Gravelie, 
L Duhamel, Wat Kehoe, J Belland, 
LJ Casault, S Laporte, J Boulet, J 
A Pinard, J A Genand, Jos Aubé, 
David Rocque, E Chevrier et beau 
coup d’autres-

Le fauteuil présidentiel était occu
pé par MM. Dr St Jean et P Basker» 
ville. MM. W H Barry et L A Oli
vier agissaient comme secrétaires.

Il est proposé par M. David Long, 
que les echevins Laverdure et He
ney soient élus présidents. Adopté.

Proposé par l’Echevin Heney, 
secondé par M. W. Kehoe, que les 
messieurs dont les noms suivent 
forment partie du comité de sous
cription pour la section irlandaise :

Quartier Ottawa—J White et W 
McEvela. Quartier By—J Warnock 
et M Starrs. Quartier St George— 
George Baskerville et J. O’Leary. 
Quartier Wellington—T. Burns et 
Alex Grant. Quartier Victoria—J. 
Hanrahan et J. Latchford.

Proposé par le Dr Valade, secon
dé par MAD Richard, que les 
noms suivants forment partie du 
comité de collection pour la section 
française :

Quartier Ottawa—S Drapeau et 
A Foisy. Quartier By—E Glwer 
et P H Chabot. Quartier St George 
—F R E Campeau et J A Génand. 
Quartier Wellington—P G Auclair 
et A Lefebre. Quartier Victoria— 
A. Larue et J Soulière.

Proposé

’aventure lui pa- 
e et même péril- 
le irritait sa pas-

r

A la suite des dignités ecclésiasti
ques viennent les honneurs conté 
lés aux hommes politiques mai- 
quanls du Canada par le gouverne
ment Impérial. .

Un cablegra nme nous annon
çait ce matin que Sa Majesté avait 
bien voulu admettre parmi les Com
pagnons de l’Ordre de St Michel et 
St George, deux Canadiens qui 
sont lis représentants du Caiiafa 
à l’Sîeosit'in Coloniale ; les deux 
chevalière décorés du trtre île C. 
M. G., so it l'honorable Hector Fa
bre, Commis-aire Canal! in à Paris, 
et le Dr Alfred R G. Selwyn, direc 
teur du département Géologique 
pour le Canada.

L’honorable M. Fabre est le frère 
de Sa Grandeur Mgr l'Archevêq.e 
de Montréal. Il étudia le droit avec 
son beau-frère, sir George Etienne 
Cartier et fut appelé au BarrAu 
en 1855. C’est un littérateur Ss 
tingué. Son entrée au Sénat date 
de 1875. 11 s’en retira pour pren
dre la charge qu’il occupe actuelc- 
ment. /

“ Les Canadiens ” portent tou
jours le cœur sur la main, même 
envers les étrangers, aussi tout en 
voulant les remercier des faveurs 
qu’ils ont daigné m’accorder, je 
viens à mon tour leur offrir un as
sortiment complet de montres, bi
joux, joncs de mariage, etc., etc., à 
des prix que je ne veux dire qu’à 
eux-mêmes pour les convaincre que 
l’argent bien dépensé est la sauve
garde du bieu être.

Chaque article est garanti et 
que représenté sinon la vente est 
nulle.

H. Norex, No 30 rue Rideau 
porte voisine du London Chop 
House.

; se réparer, sont 
icasions de nous 
i manqueront pas.
I pas que 
is entrevues avec 
pour régulariser 

de Sairmeuse ?.... 
»rai. Pour la fille 
out tracé. Même 
e la détestable im- 
ai produite. Je me 
si timide que j’ai 
e sera bien le (lia
it pas touchée et 
iomphe de sa beau- 
Escorval.
ie le bât blessait 
qu’il se le repé
rage trivial qu’on 
vis de soi. 
r vu M. Lacheneur 
dement Maurice, 
5 lui avait paru 
îonr être absolu-

i promptement exécutes, 
Jomicile.

NO. 460, RUE SUSSEX
W. O. IttcRAY,

Propriétaire.
Ottawa, 5 Déc. 1884

nous
vins

lan

Poor Isa meillenre# ferronnerie# 4 ben 
ohé, elles ches1

McDougall * cuznek
Le us ancien magasin de ce ge 

i établi en I860, à Venselgn
6R088E TAKRIERK,

Rue «SH, et coin de la rue Duke,
CHAUDIEBES, OTTAWA,

Et à MATTAWA, P.Q.

are à
e de laOttaTERRE A VENDRE—Située dans la 

narcisse de Sarsfleld, comté de Russell. 
Magnifique terre de 118 acres, avec bâti
ments, etc., etc. Conditions faedes. S'a
dresser à M. Octave Baulne. Sarsfleld, 
comté de Russell.

Ottawa, 7 juin 1886—2m.
■CD0U6ALL « CUZHER.

ON DEMANDE.—Une bonne servante ; 
on payera de bons gages. S’adresser 
immédiatement au No. 42 rae Lett, Chau
dières.

1RS ClIAPEAIJI
ait .une comédie, 

; 1 Pour lui, Marti- 
tanlonineau ?....Et 
uel but
iant, disait-il, me 
s liées, et empêché 
compte à ce petit 
son insolence. Di- 
■ont en silence....

Yum-Yum
—BT—

“MIKADO”
Mlle A. McDonald

ÇA ET LA
Chemin de Fer du Pacifique CanadienLes élections à l’I e du Prince 

Edouard ont lieu aujouid'hui..’ N’ont po* leur égal.

Maison de Modes Parisienne
sai BCE SUSSEX,

Quatrième porte de la rue York.

brave, c’est mcon- 
t-être s’avisera-t-il 
rovoquer de non- 
re en ce cas ?....I1 
nne noblesse pour 
ncuno satisfaction 
D’un autre côté, si 
tent le malheur de 
un cheveu de sa 

nne ne me le par- 
nais... Ah? je don- 
chose en échange 
xpédient pour le 
si le pay 
niant dans son es- 
sdont il ne pouvait 
calculer les épou- 

iséquences, Martial 
enue de Sairmeuse, 

sembla entendre 
pités derrière lui. 
na, et voyant deux 
recouraient en fai
ls, il s’arrêta, 
ipin et un de ses

naraudenr, le di- 
s'était faufilé par- 
targés d’aller prépa- 
se les appartements, 
trouvé le secret de 
e, il visait à deve- 
able.
isieur le marquis, 
s qn’il fut a portée 
us vous cherchons 
fils et moi ; c’est

LA GRANDE ROUTE TRAN8CÜNTU 
NENTALE DU CANADA.41. J. M Courtney, député minis 

tre des Finances, est parti ce matin 
(pour Québec et s’embarquera jeudi 
sur le Parisian en route pour l'An
gleterre.

M. Bourinot, clerc de la Chambre 
des Commun>s est parti pour Cap 
Breton. Il sera absent durant un 
mois.

M. Gladstone a adressé la parole 
devaat une assemblée de pré de 
5,090 personnes à Liverpool, hier : 
ses remarques sur la question du 
Home Rule ont été accueillies avec 
enthousiasme.

$200. $200.

Une Grande Excursion
A BON MARCHE A

Vancouver et a Victoria. C.A. ;
y compris un royaee de six jours 
de la Côte Colombienne, partira d'Ottawa,

T. W. CURRIERoar l’échevin Il-.ney, 
secondé par M Pinard, que les corni 
tés de l’adresse et des souscriptions 
soient le comité exécutif.

Une longue discussion suit cette 
proposition qui, finalement est mise 
aux voix et ado; tée

Le comité pour l’adresse nommé 
dimanche dernier de concert avec 
le comité des souscriptions formera 
le comité exécutif. H est composé 
comme suit : L’honorable R W 
Scott, le Maire McDougal, et MM P 
Baskerville, M P P, Wm Kehoe, 
John Heney, J MacCabe, J Tassé, 
M P, S Drapeau, J A Genand et Dr 
St Jean.

Les présidenls, secrétaires et tré
soriers feront partie du comité.

Avec un comité exécutif tel

i

A'.SEMSIT AQS
» 80N IMMENSE ASSORTIMENT UK

Meuble», Porte», Chsaaia et de 
Bol» de Sciage box

le long

Mercredi, le 7 juillet 1886.

\ Prix du passage aller et retour,
Nos. 186 et 188, SDK RIDEAU,S. æsoo. Près du Couvent des Sœurs <lu Sacré- 
Cœur, coin des .rues Walle» et Rideau.

Tous ces2diiïérents,genres de bols seront 
vendus

An prix de la manufacture, 
en grès et en detail.

Ottawa, 8 juin 1886—3m

peine rendu, Mgr Duhajnel reçoit uu mes
sage que sa mère est dangereusement 
ma ade.

Li cœur j arle plus haut que l’esp 
quitte Rome et court au Canada. 11 
mais sa mère est morte 1 

Hier encore, à l’exam ;n du col'ège, il 
nous parlait de sa mère :

“ Quand j ai été fait évôque, j’ai éprouvé 
une grande joie, mais un b raheur man- 

“ quail à mon cœur 
là 11!
trait peint les sentimen'.s de notre 

arche, êque.
En fé ri.r 1874, Monseigneur Gui

gues, at e.nt u’une maladie sérieuse, 
ô;rit Si s dernières volontés et recom* 
mande pour le remplacer Mgr Duha
mel qui u’av il alors que 33 ans S pt 
mois apfè?, le 22 octobre 1874, Mgr Duha
mel est sacre éxôjue du diocèse d O 

Son Eminence te Cardinal Tasch reau, 
l'archevêque Lynch, Us é^ques LaflèJie, 
WadtiXUb, Langevin et Eabre, assi taieut à 
l’imposante cérémonie au milieu d’un 
immense concouis de prô.res, ei de lal u»s 
te< plus distingués.

No is bous étonnions à Québ c qu'un 
aussi jeune pré re Irai été choisi de préfé
rence aux vieux missionnaires de ce dio-

Pour plus amples informations s’adresser 
au bureau des billets de la compagnie, 42 
rue Sparks.
I). McNICOLL, 

é gt. gén des pass.
W. C. van HORNE,

Vice-président.

attendront la naissance
ni. Il 
arrive, J. E. PARKER. 

Agt. des billets.
GEO. OLD8, 

Gérant du traffic.

'^RCflEfMF DUHIM
Unima mère n’èiait gque

formé nous n’avons aucun doute de 
la réussite complète des fêtes qui 
auront lieu à l’o- casion de l’éleva 
lion à la dignité d’Archevêque de 
notre distingué prélat.

£Sa Grâ m Mgr Joseph Thomas Duhamel 
vient d être elevè par Sa Sainteté Lion 
XIII à la haute dignité d’Archevêque du 
diocèse d’Vttawj.

Voici en quels termesélogieux, si dignes 
et si bten appropr és, 'e Kérèrend Mes: ire 
.1,0. Routhi r, VI ai e Général, l'annou-, 
çail e 22 d . courant au c'ergé du diocèse ;
»« Mes Chehs Comvmcbes,

EGLISE CATHOLIQUE
Près le Pont Billings,

TOWNSHIP DE GLOUCESTER
■:o:--------

Noim venons de recevoir le 
l'inu bel ■•Mrtlment

tell peinte» et derees 
poor fen et r en %nl ait 

fa nain e te Importe
Des soumissions cachetées, al rossées au 

soussigné et endossées ; “ Soumissions 
>our l'élection d’une Eglise ” seront reçues 
usqu’à midi, MERCREDI, le 7 juillet pro

chain.
Les plans et spécifications ainsi que les 

conditions pourront être obtenues à l’Evô-

CHEMIN DE FE« DU PACIFlQuE
Grand voyage 

peu et
d’exploration à Wlnni- 
le Jxord-Oue*t ACOB EBBATT•< je nu hile de port, r 1 v-tre connais- 

sancc que de. dépêches r, çues de Rome 
/ -oniirment l’heureuse noLv.l e que Mon- 

’«■Vieur d’OtUwa a élé élevé à la dignité 
d’Arc..x^(Ue L.., 16 courant une déifi
che de Eminence le cardinal Siméoui

Le train d’excursion laissera Ot
tawa, le 30 juin 1886.

Billets bons pour 40 MAGASIN PALAIS DE MEUBLES.
*8 BCE BIBEAU.

N. B.—Voyez les échantillons de 
ces toiles dans ma vitrine1

La plus basse ni aucune des soumissions 
ns seront nécessairement acceptées.

REV. PÈRE BOUILLON.

jours.
Les cultivateurs et autres quinous faisande la faveur imigne ac

cordée par Su i-aioteté Léon XUI à l’ég'ise 
d Ottawa. Aujotv-ti’hui une nou /elle dé-jt sèchement Mar otte wa, 28 juin 1886.

4 suivre)



Canadiens décoré* SaM# Pré««e»t
Londres 29—L'honorable Hector Fabre, M.'J.St JeHû a en ce m« >0‘ ni 

commissaire du Canada à Pans, et M. Al- une Spécialité SflllS rnftlfc G6 ClàauS

aSsSmSSE
Michel et de Saint George, en ra:son des «ans piècédent. Le public dri Hull 
service* qu’il* ont rendus à fox position ff.rrait bien de sVn presser d’allei 
co,on,ale- faire une visite au magasin d

chausMirrs de M. St Jean, min des- 
rues Britannia et1, Albert. AÜons-y 
eu foule.

Pratique suïutore— Dusage se ré 
pand beaucoup, même chi z les per
sonnes t n pailaite santé, de prendre 
in petit vene d’amers avant les 
repas. C’est une pratique salutairt 
qui excite l’appétit et piépare uie 
digestion facile tt prompte. A cet 
effet, ou ne peut conseiUer rien dt 
mieux que les Amers Indigènes, dont 
un paquets de 25 centms produit 
un demi gallons d’amers.

Quelques uns des avantagesA la claire fontaine
Québec, 29—Le* cloches de l’église Sainb 

Jean-Baptiste ont causé une agréable sur
prise à notre population. Elles ont joue 
plusieurs fois dans la journée l’un de nos 
airs nationaux, A la claire fontaine, qui 
n'est composé pour ainsi dire eue de qua
tre notes. La tonalité de ces cloches étant 
do. ré, ml, sol, l'air était par conséquent 
parfait.

TELEGRAPHIE
DES

CANADA CELEBRES
Libelle

Le cardinalat
QuimKc, 29—Le comte Gazzoli, garde- 

noble délégué par le Saint-Père pour remet
tre la barrette à Son Eminence le cardinal 
Taschereau est arrivé ici ce matin. „La ce
remonie a eu lieu à 1 heurecette après-midi 

palais cardinalice.
Québec le comte Gazzoli 

avilit été conduit au Saint-Louis où M, le 
grand vicaire Légaré et M. l’abbé Maroifl, 
secrétaire de l’archevêché sont allés le 
prendre pour le conduire au palais cardi
nalice. Son Eminence l’attendait dans la 
salle du trône entouré de tout le clergé de 
la ville et d’un certain nombre de laïques.

Le comte Gazzoli fit son entrée dans la 
salle du trône dans son magnifique unifor
me de garde-noble : grandes botte 
calotte blanche et tuniq 
d’or. Il remit à Son Em 
rc scellée 
vis officie 
renu au car 
dînai Tasch

Mgr Laflècbe
Trois-Rivières, 29—Mgr des Trois-Ri

vières a repris le cours de sa visite pasto
rale dans le comté de Maskinongé.

Courses de chevaux 
—On a organisé pour -le 6 et 7 juillet pro

chain les plus grandes courses de chevaux 
qui ont probablement jamais eu lieu aux 
Trois-Rivières. Comme les prix offerts par 
les organisateurs sont très élevés on peut 
s’attendre à y voir figurer les plus celebr 
chevaux du Canada.

DRES, 29—Le proc<-3 pour libelle de 
W. Field contre Henri Lubo'hvfivre, 
continue hier. L’avocat de M. 

a annoncé que des négociations pri uns niiimiiField
vées avaient été conimetm-es entre son 
client et le défendeur, dans le but d’en 
nir à un règlement satisfais» 
deux partis, et il demanda 
sanctionner ces fiégociatidh*
M. La bouchère avait con 
accusations contre M. 
une partie des frais. Le juge a uern 
régler les difficultés en dehors de la

lesint 
i la.n arrivant a ‘ïiil ajoute (pu 
de retirer s»? 
et de paye

LE-
Fb'l'd

POPULAIRE TONIQUE STOMACHIQUE.
La campagne électorale en Angleterre

Londres 29—La campagne électoia'e st 
poursuit avec acharnement dans tout h 
pays. A Londres elle crée beaucoup plus 
d’excitation que jamais.

Vendredi sera le jour du scrutin à Bris 
toi, Manchester, Leeds, Alx-rdecn, Ta!ford 
et Barrow ; autant de collèges électoraux 
dignes d’attirer l'attention. Aberdeen re 
présente le sentiment écossais. Bristol et 
Leeds le sentiment anglais ; Manchester et 
Talford sont passés à l'ennemi aux deruiè 
res élections pendant la réaction eonser 
vatrice : Barrow est* le comté de M. Chain 
berlain. Le résultat du 
divertrcollègcs électoraux pourra ser 
base aux prévisions pour le résultat gêné 
ral en ce qui concerne le succès des factions 
Chamberlain et Gladstone 

Il ne sera guère possible de connaître le 
résultat des élections avant samedi. Culles 
qui se feront par acclamation tant en Ir
lande qu’en Angleterre seront au nombre 

277, elles se partageront comme suit : 
libéraux, fidèles à M. Gladstone lis : libé
raux opposés au home rule 49. consei

llé. I.cs adversaires du home r 
auront donc de cette source une 
de 41 voix. Cela fait assez mal augurer du 
résultat dé 

Le parti
pour M. Gladstone. C'est, ainsi < 
électoral de M. Giadst

••Le»

Le chemin des Laurentides -O
Les travaux de construction du chemin 
Basses Laurentides sont toujours pous

sés avec une activité extraordinaire. Un 
arcours de plusieurs milles est déjà prêt a 

voir les rails qui sont attendus d An- 
d’un jour à l’autre et l’on espère 

i au mois d’août les locomotives i 
ndront audelà du village de Saint-fite. 
M. Tourigny, l’ingénieur de la compagnie 

est de retour d’une exploration vers le lac

1er Avantage—Les “ Amers Indigènes” sont à la portée de toutes les 
tour ses. ie pauvre peut en faire usage, et le riche ne peut pas es n m placer 
avec son argent. Avec un paquet de 2ôcls. on prépare 3 ou 4 grandes bouteilles 
d’A mers de trois demiards.

emies,
brodéeîque rouge

iDence une 1111881- p 
aux armes papales contenant l’a- recev 
1 de l’élévation de Mgr Taschc- gleto 
rdjnalat. Son Eipincnce le c d’i« iii;mm massele car- que i 

issive à M. le rend
. grand vicaire Légaré qui en donna lecture 
\ en latin et en français. C’est après cela que 

le garde-noble fit la remise de la barrette 
dont se couvrit aussitôt Son Eminence.

Le comte Gazzoli lut aussi qne adresse en 
français, une adresse de félicitations dans 
laquelle il rappela que Mgr Taschereau 
avait été désigné aux choix du Saint-Père, 
il y a déjà quelque temps, à cause de ses 
éminentes qualités et de ses grandes ver-

US(

2e A van* age—Les “ Amers Indigènes” ne contiennent aucun minéral, 
mais seulement des plantes de noa campagnes, comme houblon, pissenlit, rhu
barbe, et quinze autres plantes les plus populaires.

Léi
5 retour a une exploration vers 

Edouard pour le prolongement de la lige 
Il est extrêmement satisfait de sa visite. EPICIER et BOUCHER

Course* de chaloupes
Saint Jean, 29—Han 1 an et Ross s’etv 

traînent activement. Le comité a complété 
ses préparatifs et les régates promet 
d'avoir un succès complet. Déjà un 

certain nombre de yachts sont entres. Le 
(magnifique canot a vapeur de M. Corns 
lock, r “ Albani ”, de Brockville, est ar

Si l’on en juge par les nouvelles reçue* 
,nt du Canada que des Etats-Unis, Saint 

i sera le théâtre, le 1er do juillet, de 
des plus grands concours qu’on aura 

amais vus.
Ce soir le ciel est éclairé par une magmtl 

que aurore boréale dont la lumière est près 
qu’égale à celle du jour.

Nouvelles de Manitoba
Winnipeg 29—Les trois rat 

mer, Gaudaur et Hamnn, sont 
Winnipeg hier soir.

—Le conseil de ville a décidé d’aller en 
corps rencontrer le premier train sur < 
chemin de fer Canadien du Pacifique h 

e de la Confvd

scrutin dans 
pourra

COIN DES RUESms ces Se Avantage—On peut en prendre à volonté sans aucun danger

Primrose it Cumbridge
Le public trouvera lovjours à mon ma

gasin des épic< ries de pitmier choix, et i 
mon étal dt s vianoes de j lemière qua ilé 
et des plus fraîches.

Ordres exécutés avec promptitude.
Effets liv-ôs à dom» '

“ Amers Indigènes M agissent sur les intestins, et sont unéeJAranloge—Les 
puissant purificateur du $ang.

Eminence exprima on termes appro
pries sa haute appréciation de l’honneur 
qui lui avait été conféré et donna sa pro- riv 
tniére bénédiction cardinalice à toutes 
personnes présentes.

—La missive remise à Son Eminence se 
composait à proprement parler de trois ‘ 
lettres. La première était datée du Vatican J 
le 7 juin, et se lit commo suit :

“ Dans le consistoire secret de ce matin 
Sa Sainteté a daigné élever Sa Grandeur 
Mgr Alexandre Taschereau archevêque de 
Québec à la sublime dignité du cardinalat.
Le cardinal soussigné,frèrô de Sa Sainteté,

•me de cette marque de considé- 
Souverain Pontife.

Par ordre
J. cardinal Pecci.”

5e Avantage—Pour ouvrir l’appétit, et aider la digestion, les 11 Amers Indi
gènes ” sont sans égal.de

jtant Il’un POBTBÂITSNOUVEAU MAGASINmajoriU Mlïïlllli NATIONALEirlandais travaille avec ardeur 
l'agent

DE

GRANDE REDUCTIONftlSïl'Wî et WISSIRIES $DE-

M. LE CURÉ A. LIBELLE
one, a reçu du quar 
la dépêche suivante

lais protestants arrivefoi 
vot re assemblée à S heures, William O’LJ 
portera la parole pour vous a 9.1'»

La péroraison de M. Glad 
pool hier soir a été d’u 

“ Je fate des

Photographies grant eurmeurs Tee 
. arrivés à

énéral irlatidafs

CABINETvous infoi 
ration du 00,000 Rouleaux de Tapis- - 

series des derniers goûts viennent d’être 
reçus par le soussigné. Ces Tapisseries,

VALEURS DBS LOTS $3.00 par doz.n grand eff
s vieux, dit il, peur que nous 

élever à la hauteur de la 
se poursuit’ actiVellemént. 11 
prendre la profondeur de la 
ortéo générale sur la paix 
il monde entier. J'espère 

intes que fou essaie de faire 
les esprits ni les in fit 

a fortune ou de la nobles^ 
cheront d'enregistrer voti 
scrutin. Rappelez vous I 
l’avenir, 

is le moi

I’olognr x ltcndcz vous a I 
dence-, du courage et de l'h

i par le soussigné. Ces Tapisseries, 
nouvellement importées, sont U dies de gros lot 
nouveaux desseins, et se vendent à des Deuxième s/rie 
prix très modérés.
Peinture*, Huile», Pinceaux. 

IllanclitBsoIre, Ternis, etc.
ASSORTIMENT COMPLET.

- - 850.00M0
810,000.00

aie série - - - 810,000.00
GROS LOT - - 82,500.00

Première série

rL’autre lettre qui porte la même date est, 
du cardinal Jacobi ni, et se lit comme suit :i

“ Le Saint-Père a daigné rémunérer lef» 
mérites distingués de Votre Eminence en 
vous élevant dans le consistoire /secret à la 
sublime dignité du cardinalat. Jo me fais 
un devoir no vous adresser mes: félicitations 

rsoimelles et vous exprimer-ma plus sin 
e estime à l’occasion do cet-heureux évè 

nement.
“ Je ne saurais omettre de vous recom

mander le comte Charles Gazzoli, garde 
de Sa Sainteté qui a été choisi comme mes 
sager extraordinaire de cette bonne 
velle. J’ai la certitude que Votre Emi 
ce le recevra en toute bienveillance.

“ La haute estime que j’ai pour Votre 
Eminence me rend d’autant plus précieuse 
l’occasion qui m’est offerte de lui montrer 
le profond respect avec lequel je lui em
brasse les mains.”

N^YOK Wne dù^ch^ak de 
cardinal prêtre de la sainte Eglise romaine Munich, au ^ . la chambre basse
Alexandre Taschereau archevêque de Que- a vote hier a l unanimité 1 approbation de 
bec et l’a adjoint ait collège des cardinaux la regcnco. Le rapport du . 
delà sainte Eglise romaine avec tous Ica meme que celui du comité du rutlierath 
honneurs, faveurs, charges et pouvoirs avec cette difference r01 :
prérogaUves, privilèges et Indulgences sirait que le prince consort Lut„î "3. a 
ordinaires arcordés par faveur et sans pré- comme prisonnier a Mentone et misaSdéT aUtrc8 l’riVll,’*“ qUl °nt “ S”gu?“tdCa’ubS“dépuW^iltSmontatae 

foi de quoi, etc,
1880 lorsque la maladie devint incurable. 11 
s accusé Richard Wagner d’avoir développé 
le germe de la folie dans le cerveau du roi. 

Troubles en Corée 
San Francisco, 28-On rapporte qu’il 

existe des troubles en Corée et que le pre
mier ministre es

urationla fût puissions 
discussion

question et sa p 
et fe bonheur d 
que ni les era 

ai t re dans lt

Birtlc.

CHEZ

GRAND TIRAGE FINAL
—DES—

1 O I T I
DE CETTE LOTERIE

Le 11 AOUT prochain
Les Gros Lots seront tirés

Dorion <fe
£ DelormeETATS-UNIS ivnces 

otis ernpe 
le jour du 

le passé et scrutez 
trop longtemps on dit 

ne l’Irlande est la Pologne 
Il ne doit plus y avoir de 

la voix de 1 
oilneur,”

tST Peintures délayées, prêtes à poser, 
de toutes les couleurs.

141 Rue Scaiks et 569 Rue SussexNo. 108 Rue Rideau,L'émeute de Chicago
Chicago, 28—Neuf des personnes qui ont 

été arrêtées par la police à Hyde Park, poui 
■avoir pris part à l’émeute desamediont été 
admises à caution.

La police pense qu’elle a assez de preuves 
faire condamner Frank Day pour 
fait dérailler le train de la malle,

1 )cpil i' Vis-à-vis le magasin de T. Birkett.
Coin de la rue Rideau.

OTTAWA.
P. S.—-Satisfaction garantie.

J.-Bte. DUFORD.t
16 avril H 86—3m

narquis de Lome va 
ure dans la division de 
Oaks. Il se présente 
M. Gladstone.

Londriîs, 29—Le n 
poser sa candidat 
Kent dite S 
comme partisan

Hattz-voua d’acheter vos 
Billets

COUT DU B|LLET
Première série ... 81.00
Deuxième série • • • 25 cl»

Fçur obtenir des billets, s’adresser soit 
en personne, so.t par lettres enregistrées, 
au secrétaire S. iS. LEFEBVRE, No, 19 
rue St Jacques.

Envoyez 5 cts pour port et enregistre
ment de l’envol des billets. (Etats-Unis 
8 cents )

samedi soir. Tapis, Tams, Etc
BAISOSDE TAPIS

de
Affaires do Bavière

Courrier de Montréal toitures! Voitures! D’OTTAWA.r )
grand assortiment, les meü 

h-prp na'rore, et hs plus bas prix en 
fait de

Lr>u, Vrelarts, Rideaux,
Corniches, Pôles, tiarnllnro 

et Meubles de toute sorte, 
à la

MAISON DE TAPIS D'OTTAWA
148 Une NI* A MK 8.

SHOOLBRED et Cio.
Ottawa.

Avrnàle obis—Il y a eu la semaine dernière 110 enter 
rements au cimetière catholique.

feu l’honorablo J. L. 
lundi après-midi.

Voilures couvertes ou decouvertes. 
PhadvBs. Rockaways, Express, 

Chariots à pain, etc., etc.,
Faits à ordi*e, avec soin et promptitude. 
Je répare aussi les voilures et férre les 
chevaux, etc., etc. Les matériaux que 
j’emploie jour la confection de mes voi 
lures sont de première qualité et mot 
ouvrage est garanti tant sous le rappor1 
du travail de la main d’œuvre que sou- 
celui de la solidité et du fini.

Je sollicite lé patronage du public eii 
général.

ALFRED MATHIEU,
Xe. 380 me Clarence, Oflaw»

74 juillet 1885, la

—Lu testament de 
2 Beaudry a été ouvert

[, cardinal Mon tel. 
de la Sainte Eglise

Après la cérémonie le comte Gazzoli a 
été reconduit à son hôtel dans le carro 
de Son Eminence. Il est revenu au palais 
cardinalice dans la.soirée où un dîner de 
seize couverts a été servi, les seuls invites 
à part du garde-noble étant de proches pa
rents de Son Eminence.

—Son Eminence est

“ Tiiticmor.rn 
“ Vice-chancelier 

romaine.”

—La brigade du sixième district inilitai- 
à Longueuil, le jour de lure, ira ramper 

Confédération.
—Un

— C’est ce soir qu’a lieu, 
ccturc Paroissial le diner 
ires du Cercle Ville Marie.

parents de 
ds est dis

dont les 
vs Allumai!

petit garçon 
rent No 19 vue di
i depuis quelques jourslais

td ail Cabinet (le 
-IR rt aux mem

isparu.

Le choléra
Nous venons de recevoir un 

assortiment de
San Francisco, 28—Desnouvelles reçues 
i Japon annoncent què le choléra a fait 

encore des ravages dans l’intérieur de ce 
pays.

partie par le train de 
es pour continuer sa visite pastorale. 

On croit que la gratification qu’elle accor
dera au garde-noble sera de 500 à 1000 francs. 
Ce dernier restera à Québec jusqu’à la clô
ture des fêtes du cardinalat.

r de la fête de Saint Pierre et 
s (le iu

—Hier, jou 
Saint Paul 1

—La société Saint Jean Baptiste de Mont: 
•éill a organisé un grand pique-nique qu* 
tura lieu prochainement sur le terrain de 
l’exposition.

—L’association irlandaise de Saint-G^ 
hrieï a nommé des comité ; 
de maisons en maisons 
:iu fonds du Home Rule

—L’inspct 
aura lieu ce soir, à 
d’exercices. La revue sera passée 
des officiers supérieurs db brigade.

—Lundi matin. Son Honneur le Recor 
der a condamné à cinq piastres d’amende 
un nommé Walker qui avait obstrué, jeudi 
dernier, la voie des chars urbains.

—La police a remarqué que depuis quel 
que temps un bon nombre de personnes a 
la mine plus ou moins suspecte,mendiaient 
de porte eu porte. On ferait bien de s’en 
défier.

du slice n ont pas 
dublics étaientPlusieurs

TAPIS de BRUXELLESUn mystère de l’Océan
Boston, 29—Le trois mats américain 

tha Davis, capitaine Benson, arrivé 
port des îles Philippines, relate 

ulière histoire, épisode d’un drame 
lequel le rideau est retom-

-----AT DE------
Nouvelles de Québec Mart _ 

dans ce TAPISSERIEHOTEL RIENDEAUQuébec 29—Les candidate au bnccalau 
réat ès sciences, au collège de Sai 
Anne, ont remporté cette année un

Sept sur neuf ont non seulement conquis Le 15 mat dernier dans la lat. 130 N. et 
le title de bachelier, mais ont conservé les long. 270.20! 0. Le Martha Davis sencon- 

atre cinquièmes des points â gagner, et tra deux barques, une norvégienne faisant 
t conséquemment acquis le droit (le flotter le signal M. M. F. B. de Morel Bay, 

concourir pour le prix du prince de Galles, â destination des Barbades et une étrangère 
L’un de ces heureux lauréats, M. D. Ga- dont le nom n’a pu être saisi, mats qui dc_ 

ron, de SaintDenis,comté do Kamouraska, vait être anglaise. Les deux navires étaient 
n conservé bj points et 7[10- sur 90. C*est sur la même course. Lorsqu il Fut a trois 
un magnifique résultat. milles des barques 16 capitaine Benson leurdeQninnr, 29—Un P01!6 .f11"?1'd‘: de "provlston^poiî 11 jour». Le motif delà 
zame d année», nomme David Diekeen, et dn capitaine était qu'il craignait
dont les parents demeurent petite rue ji-tre arr£té au port pour un acte qu’il 
Champlain, s est noyé vendredi apres-muh, avajt commis pennant un précédent voya- 
dans les circonstances suivantes. ■ Il était II avait toutes les sympathies de son 
n jouer sur des pieces de bois Ilot tant 
pied du quai des Commissaires, lqrsqi^up 
de ses camarades lança en bas un morceau 
de charbon dans le but de faire rejaillir 
l’eau sur lui. Malheureusement le projec
tile atteignit l’enfant à la tête et le jeta à 
l’eau sous laquelle il disparut do suite.

Le cadavre a été retrouvé peu après par 
le plongeur Pierre Lachancc. Il portait à 
la tête une large blessure d’où le sang cou
lait encore.

—Vendredi une enfant de cinq ou six 
ans, petite fille de M. John Evarts.-em^ 
ployé des postes, est tombée du troisième 
étage sur le pavé de la cour, à ta résidence 
do son aïeul, rue et faubourg Saint Jean, 
et. elle ne réchappera probablement pas 
clos blessures quelles s’iullij 

—Il paraît que les pick pockets n’out pas 
voulu laisser passer sans en profiter, 1 oc
casion magnilhiueque leur offraient les re- 
gAttés du lac Saint-Joseph. On cite trois 
de leurs victimes quiauraientétésoulagées 
l’une de $300, l’autre do $80 et la dernièrexlo

CHEMIN DE FERbril pour solliciter 
souscriptions

TKMtr SÜB L* PLAH

Ei rojtien et Américain, 
64 Rue St. Gabriel, Montréal.

Cet Hôtel offre au public voyage 
le confort désirable. La table est touiovre 
abondamment servie dis prômiises de la 
saison, préparée* par des cuisiniers français 
de premier ordre. Repas à toute heore 

constamment 
ère cia-se, d

JOS. RIKNDEAÜ, 
Propriétaire.

H Voyez-les avant d’acheter. UCA 484 raTlion annuelle du 65c bataillon 
, à huit heures, à la salleon Harris & Campbell, LA

VOIE LA PLUS COURTE
JENTKI

OTTAWA tT MOMHKAL
Et tons les points à l'est.

RUE O’CONNOR.
prr 
■n t cet établisse 

s vins, liqueur
( ron rei n FONDE EN 1837

OURNEAUX A cTmERT ET X CH»U) 
DE HULL

ment de s'de choix

i CONVOIS a PASSAGRBSi 
* Tous Los Joursn Richeli—La compagnie de navigatio 

et Ontario vient de faire l’acquisition du 
vapeur Prince Arthur qui doit faire le 
service tous les lundis entre Kingston et 
Montréal.

th agi ni an 
rêté, lund 
ne pas vol 
son capitaine.

—La compagnie Dairs et Lawrence vient 
de prendre une action en dommages dt 
$7,545.15 contre M. M. P. Ryan, pour droits 
sur des médecines patentées importées 
des Etats-Unis.

—Lundi matin, Domithilde Richer, âgée 
de35 ans, a été arrêtée pour avoir attente à 
ses jours, mais a la Cour elle fut reconnue 
pour folle et. le Recorder l’a envoyée àl’atdle 
de la Longue Pointe.

—Le train du Grand Tronc a fait trane 
porter les malles anglaises la semaine der 
nière, le trajet de Québec à Montréal, 173 
milles, en 4 heures et 20 minutes, soit wnc 
moyenne de 40 milles à l’heure.

—Le nommé Napoléon Beaulleu'*lqui a 
été victime d’un accident pendant qu’il 
était occupé à la construction d’une arche 
pour la fête Dieu, au coin des rues Saint 
Hubert et Sainte Catherine, est toujours 
dans un état critique. Il n’est pas encore 
remis de la secousse qu’il a éprouvée.

du Thomas Leblanc,
TAILLEUR

CHARS PULLMAN.Le souesigré attire l'attention des entre
preneurs et des autres intéressés sur les 
meiites du

(*Li? barque norvégienne accusa réception 
des signaux et demanda eu retour à la bar
que étrangère si 6tlc avait besoin de se
cours. Celle-ci répondit qu’elle n’avait 
besoin de rieu. Elle venait de la Nouvelle- 
Galle du Nord et sa destination était Mont
réal. Le capitaine avnit déserté dans la 
lat 40o 22* S. et long. 22.58’ O.

Dans l’opinion du capitaine Benson et de 
ses officiers, cette histoire est un mensonge 
qui cache un mystère sinistre. L.équipage 
anglais a dù se révolter et jeter son capi 
taine par dessus bord, soit à l’eau, soit 
dans la chaloupe. Abandonné dans cet 
esquif, avec quatorze jours de vivres, au 
point, indiqué jxir les signaux, c’est à-dire 
à 2,000 milles de la côte du Brézil et a pa 
reille distance de l’Afrique, autant eût 
valu, pour le malheureux officier, une 
mort immédiate. Considération qui rend, 
d'ailienrs, Invraisemblable qu’il ait pris ce 
parti de gaieté de cœur.

SI le voilier suspect n’a pas dissimule sa 
destination, il pourra être à Montréal vers 
le 10 juillet. Jusque-là, il est impossible 
d'être fixé sur le sort du malheureux capi 
taine. Quelle que soit, d’ailleurs, la vérité 
qu’il ait été abandonné par les siens ou les 
ait quitté lui même, il eût fallu pour le 
Kauver un miracle.qui jetât sur sa route un 
des rares navires qui sillonnent l'immen
sité déserte de l’Atlantique austral.

1
tt.1

Jelot à bord du steamer “ Car 
” du nom de McMillan a été ar 

di après-midi, sur accusation de 
u loir se soumettre aux ordres de

^ CIMENT DE HULLvi Dt d’ouvrir une boutique di 
tailleur au Nos. 537 et 539, au ma 
gasin de M. A. U. Richard, rut 
Sussex.

Tout's '"ommandes exécutées 
avec promptitude et covpe ga
rantie.

N. B.—Hardes fines une spécia

adaptation rour les travaux de ma- 
r crie expdsés à subir V inflnense de 1 eau. 

soigné peut fournir les certifies' s des 
aura et des entrepreneurs les plus 

. La manière de s’en servir eat 
baril.

< hLe" Tort.

A partir du 589 Jn 
caleront comme sait :
Partant d’Ottawa. 

8.00 aan.
4.60 pan.

WIn 1880, les train* oir*

donnée sur chaque 
Bardenm de Pin » Ten ire s bèn men hé 

parle télégraphe ou sa
lies promptement.

ontréal.Arr. h ¥Ê 
11^0 
8.80 p.m.

Les commandes 
trement sont remplité. Arr. à Otta* a 

12.580 p.m. 
8.30 pan.

'de Montréal. 
8.40 a an.

Pri
O. B. WRIGHT, Hull, P Q

BERNARD SIMARD
BOUCHER

Tonale* convoi* à paeeaaera *e rendent dire

antre* train* dn Grand Tronc. .
Les trains quittant Ottawa à 8 heires du 

matin se raccordent au Coteau avec le 
train direct pour Toronto et toutes les 
stations intermédiaires qui arrive à Toronto
ilL.tïïbSrUni d, Montré.1 à 8.<6 de' 

matin se raccorde avec l’express de nüit 
venant de Boston et New-York viâ Spring- 
field, quittant Boston viâ Lowell à 7.00 p.m.,

- viâ Ftchburg à 6.00 p.m. et New-York à 
j 4.30 p.m., arrivant à Montréal à 8.26 dn

mm O’ETflE REÇUESF.tavx Nos 1 et Marché des jrrodnits 
et viandes, el No 1 marché Ouest

HULL
M. SIMARD remercie ses nombreuses pra

tiques et le public de Hull de l’encourbge- 
luent libéral qu’il a reçu jusqu’à présent el 
!e sollicite de no iveau 

M. SIMARD a to

10,000830
Départ

Quiîbkc. 29—Melle Eva Robitaille, fille 
doM. Isidore Robi tail le de cette vile, doit 
entrer dans l’ordre den Carmélites. Mlle 
ltobitaillo quittera Québec pour la ma’ 
mère en France, par le prochain paqu . 
Transatlantique.

ROULEAUX DE TAPISSERIESu jours en mains un assor
timent complet de VIANDES FRAICHES, 
SALEES et FUMÉES, toujours d* première 
qualité.

Les ordres seront exécutés promptement 
et livrés à domicile gratis* Prix modfrés. 
Une visite est sollicitée.

BERNARD SIMARD.
BOUCHER

De tous genres it de tous 
prix.Personnel

—Le capitaine Saint-Maur, de la légation 
française à Washington, est à Québec.

Université Laval

Aussi, assortiment complet et varié de 'CHEMIN DE PREMIERE CLASSE

Bt tous les artkies qui d’ordinaire font «tinlUpri BonsventM. à Montrés! où leur 
partie d’un m gasin de ce genre. ÈTSiïJlrÏÏïïî'ro“ow* *

*QU Tous les outrages sont exécutés LeSêaseestehéqué pour n’importe qnal an- 
sous la : urveilhnce n ôme d« M. Philibert, droit x

Une visite est sollicitée ventétreobteno*aux bureaux du$Srand Tror’ I
___ __ m» Spark*, etau déifét des billet*, rue Elriaf,-* t
6. PHILIBERT

EUROPE AU PETIT NEGRE
520 rue Sussex, pour des chaussu 

res de tout sortes et de tout prix. 
Kxemple : chaussures élastiques 
pour hommes, d’une piastre et 
vingt cinq cents en mon'ant. Rap 
pelez-vous que c’est à l’enseiyne du 
petit nègre, porte voisine du Canada,

Question d'Orient
Constantinopi.k, 29—La. Porte a ordo» 

trait de quarante mille hommes de 
frontière de la Grèce.

—Le* élections annuelles (les directeur- 
de l’Université Laval, ont eu lieu. Il n y 
a eu que deux changements: M. 1 abbé 
Méthot a été élu supérieur du Séminaire 
et recteur de l’Unfversilé, et M. 1 abbé 
Hamel, bibliothécaire.

Collège militaire

troupes sur la James R. Bowes
AnOHXTBOTH

Chambre itS,
SCOTISH ONTARIO CHAMBERS

RUE 81ARK8.
Ottawa 9 juin 1886—la

Lee Anglais en Birmanie
Rangoon 29—Un corps de troupes An 

Kinuston. 29—Neuf élèves du collège mi glaises avec deux deux batteries a eu un

ro^hrd Bis du I „mde°rToît été tuis^u Ü2

dise.

1æ teint—l>a “Lotion Persienne” 
rajeunit le teint et lui rend l’éclat 
du jeune «Ige. Fn vente chez tous 
les pharmaciens.

Géran
PEINTRE.S

208 RUE DALHOUSIE, OTlâWâ.
^ °igP*?géo. de. p-rtffert. 

Ottawa 23 v»ût 188*

I

i
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S
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L .ieae Ottawa....

mt. à Montréal..

Arr. à Québec....

Poudre: de Condition d'Alexander
boules pouk le* Roasose

BT AÜTRB8

MEDECINES CELEBRE!-
POUR LHS

AvJknt a Ottawa C. STRATTON,
Coins des rues Dalhousxe et Saxnt-Palrxck

A VIS.—Les médecines ci-dessus, célô 
ZTL bres dans tout le Canada pour 
efficacité, ne se trouvent que chez M. C 
STRATTON. Je mets donc le public er 
garde contre les contrefaçons.

TALEXANDER.
N. B.—On peut aussi obtenir l’article vé

ritable ches v. LAPORTE, rue Rideau ; 
GOODALL A FILS, rue Wellington ; 
et DALGLISH â FRERE, rue Queen,ouest.

I>r Ii. Coyteux Prévost
132, Rue Daly, Ottawa. 

HEURES DE BUREAUX : 8. à 10 a.
1. à 3 p. 
6. à 8 p

lApprouvé 
par l’Académie de 

Médecine

le Tonique par

de
Paris#
#X excellence, fortifie lee 

épuisés par la maladie 
ou les excès.

Autorisé 
par Mr r été 

ministériel Ce
. XSP VIN

jS yTwS. V fortifie lee 
/ - Estomacs délicate,
vÇXlV augmente l'appétit, 

facilite la digestion.

Médailles d'Or 
Expositions de Paris 

Sydney 
Melbourne

#
VIN

4 Yvv agit merreil- 
V leuseinent contre 

l'Anémie, la Chlorose, 
v les Pertes blaiches.

VT ■■ USER!, 19,r. Jacob,PARIS
FABRICATION I

è.

EESTâDRMT
Repas à toutes heures,

14 2è RUE SPARKS.
TABLE DE 1ère CLISSE.

•®r îd’unih à Midi, 5 billets pour $1.00 

GUSTAVE CHEVRIER,
Propriétaire.

Ottawa, 12 mal, 1886. 6m

LIGNE COURTE
BNTRH

Ottawa, Quebec
ET MONTREAL^

is I- îi 1ë Ig 0.8 |s 
5= «° «° 5-ë

fABLlAD DIS HRB
Macdongall, Macdougall A Be court,

AVOCATS, PROCUREURS 
Ontario et Québec.

“Scottish Ontario Chambers" coin des 
rues Sparks et Elgin, Ottawa.

Hon. Wm. Macdouoall, C. R.
Frank M. Maodoü 

N. A. Bilcourt, lT m

Dr J Nolin
CHIRURGIEN-DENTISTE.

Elève du Collège Dentaire de Philadel- 
phie, licencié pour la Province de Qué

bec, et di dômé du “ Royal Col
lege of Dental Surgeons” 

d'Ontario,
Coin des rues Rideau et Sussex

Heures de bureau : 9 à B.

PARFUMERIE DU MONDE ÈLÉQANT
DELETTREZ

64, 66, Rue Richer, 54, 66

CREATION PARIS NOUVELLE
RIVALBSANS

P®DG
V Ô(jp7)8eta V

SUAVITÉ
Concentration •

■ICRÈME OSMHEDIA
SAVON, EXTRAIT 
KAXJ de TOILETTE 

POUDRE DE RI* __
COSMÉTIQUE, BRILLANTINE 
HUILE,POMMADE, VINAIGRE

La Parfumerie OSMHEDIA assure à
BBS YID&LB8 pLlBMTS

dSpots dams toutes les principalu pearmaciee.

"H EM IN DE FED
Route de la Malle Royale, des Passagers 

et du Fret entre le Canada et la Grande 
Bretagne, et Route directe entre l'Ouest 
et tous les points du bas du 8l-Laurent et 
de la Baie de Chaleurs, aussi le Nouveau- 
Brunswick, la Nouvelle-Ecosse, l'Ile du 
Prince Edouard, le Cape-Breton, Terre- 
neuve, les Bermudes et la Jamaïque.

Des nouveaux et élégants chirs-palais 
gréés de buffet et chars-dortoirs font 
partie de chaque train-express.

lies passagers qui s’en vont en Angle
terre ou sur le Continent européen peuvent 
prendre le paquebot de la malle chaque 
Samedi avant-midi à Halifax, en partant 
de Toronto Mercredi après-midi.

Les expéditeurs de grains et de mar 
chaddises trouveront au port d’Halifax 
toutes les commodités désirables 
l’embarquement de leurs effets.

Depuis des années, l’expérience a dé
montré que 1’Intercolonial et les lignes de 
paquebots oui font le service entre Hali 
fax et Londres, Liverpool et Glasgow, 
aller et retour, constituent la voie la plus 
rapide entre le Canada et l’Angleterre 
pour le transport du Fret.

Toutes informations relatives 
taux de transport de fret et de passagers 
peuvent être obtenues en s’adressant à 

E. KING, Agent de billets,
No. 27, rue Sparks, Ottawa. 

ROBERT B. MOODIE,
Agent pour les passagers et le fret de 

.'Ouest, 93 bloc Russin, rue York, 
Toronto.

D. POTTINGER,
Surintendant général.

Bureau iu chemin de fer, 
Moncton, N. B., 13 Nov. 1

PATINOIR A ROULETTES
Ouvert tous les soirs.
Avec musique complète, les mardis, jeu

dis et samedis soirs.
[Aussi tous les malins de la semaine.]

Alex. Hunier,
Propriétaire.

Dr C, G. Nla<klion*e
DENTISTE

M. le Dr C. G. Stackhou e, chirurgien et 
dentiste, tient son bureau an No 161 rue 
Sparks et a sa résidence privée au No 26ti, 
rue Albert Ottawa.

Le docteur extrait les dents sans causer 
de douleur à son patient en se servant du 
gaz aitrique oxidé dont il fait une spécialité.

p.m. p.m. 
10 00 10 00Laisse Québec....

Laisse Montréal. 9 00

30

Vi’s 00
p.m. a.m.

12 23 11 35

OO

Arrive à Ottawa 30
D ELEGANTS CHARS PALAIS 
sont attachés aux trains de vitesse 

entre Ottawa et Montrés..

Connections à Québec pour Halifax, St. 
Jean et tous les points sur le e.iemin de

Intercolonial.
Connections à Montréal avec les trains 
chemins de fer pour Portland, Boston, 
tous les points de la Nouvelle-Angle-

CASTES PROFESSIONNELLES
HULL

Paul T. <3. Damais
INGENIEUR DE LA CITÉ DE HULL. 

ARPENTEUR FEDERAL ET DE LA 
PROVINCE DE QUEBEC 

Arpentage des limites à bois, terrains mi
niers, division des lots de fermes exécutée 
aux conditions les plus faciles.

Bureau : Hôtel de ville, Hull. Rési
dence : King’s Road, Hull.

SECTION St LAURENT ET OTTAWA
Laisse Ottawa 
Ga e Union)..

Arr. à Prescott 
Laisse Prescott.... 7 OJ a.m. 
Arr. à Ottawa...-10 00 a.m.

2 00 p.m. 
4 05 p m. 
2 05 p.m- 
4 10 p.m-

Connection par le bateau entre Prescott 
et Ogdensburg pour tous les trains,

La seule ligne directe pour New-York.

7 00 a.m. 
9 45 a.m.

P. TIio» DesJardins
NOTAIRE PUBLIC

Secrétaire trésorier du comté d'Ottawa 
Bureau et résidence : 117 rue Principale 

Hull. Bureau à La Pointe à Gatineau. 
Argent prêté sur propriétés foncières.

La nouvelle ligne entre Ottawa, Toronto 
et l'Ouest, ouverte le 11 août 1884 : 
L’Express du jour quitte Ottawa à 12.35 pm 

“ “ Arr. à Toronto à 9.50 pm
« du soir quif te Ottawa à 11.40 pm 
“ “ Arr. à Toronto à 8.30 aro
“ du jour quitte Toronto à 9.25 an 
«« “ Arr. à Ottawa à 6.25 pm
" du soir quitte Toronto à 8.00 pir 
“ “ Arr. à Ottawa à 4.38 am

Chars palais élégants sur les trains du 
u jour. Chars dortoirs somptueux sur let 

trains du soir.
Connections à Smith’s Falls porn 

rockville et le chemin de fer du Grand 
Tronc ; aussi pour le chemin de fer Utica 
tnd Black River et ses nombreuses con 
neclions pour le sud et l’est.

Ligne directe pour Chicago et tous les 
points à l’ouest, sud-ouest et nord-ouest.

Pour les billets, le prix du passage, le 
sièges dans le char-salon, la table d 
répart des trains pour le haut de l’Ottawi 
et toutes les autres stations locales et au
tre informations concernant les passagers 
s’adresser au bureau des billets, 

nr 42 RUE SPARKS ~ül 
D. McNICOLL 

Agent général des passagers.
PARKER,

A get t de Billet.
W. WHYTE

Suriniendant-g énér»

J. Malcolm McDougall, B.C. L.
Procureur et Solliciteur. Aviseur 
légal du comté d’Ottawa.

RUB MAIN, AYLMER, P. Q.

Rochon el Champagne
AVOCATS

246 Rue Principale, Hull
Rochon. L. N. Champagne, L.L.D.

N. Telrt an, Molaire.
Bureau et résidence : Rue Principale, 

Hull, près du Bureau de Poste.

GEORGE THOMAS
EPICIER,

i, coin des rues Albert et 
Inkerman, Hull.

'ASSORTIMENT LE PLUS COM- 
. J plet et le meilleur marché d’Epice- 
ries, Vins, Liqueurs, Tabacs et Vaisselles

vanhornr,
vice-PrAeideat1‘Cigares de choix une spécialité.

L; A. Olivier
AVOCAT

Encoignure des rues Rideau it 
Block d’Egleson, Ottawa, Ont.

ARGENT A PRETER
Sussex,

Dr Alfred Savard
BUREAU : —No 376 RUE CUMBERLAND 

Ancienne résidence du Dr Prévost

Valin et Adam
AVOCATS ET NOTAIRES PUBLICS

ARGENT A PRETER.
BUREAU : 26 rue Sparks, vis-à-vis 

l’Hotel Russell.
A. A. ADAMJ. A. VALIN,

M. Adam, membre du barreau de Qué
bec, s’occupera aussi des affaires requé
rant son attention dans cette province.

OTTAWA

EAU ET FEE!p™__tebole!
• _____ Sfs marques peuvent être eflàcées.

BIJOUTERIES
Ameublement de Chambre a Coucher

AVEC

DESSUS EU MARBREMaison LEON & de.,
51 Tottenham Court Road, \ LONDRES, 
202 rue High, Stratford, ) Angleterre 

Parftimenra de ». M. la Reine, 
Ont inventé et patenté cette préparation

HP
L’OBLITERATEUR ! r,

qui efface les marques de la petite vérole 
pour toujours. Son application est simple 
et inoffeutive, ne cause aucune doulei r n 
inconvénient, et ue contient nen d’un ca 
actère nuisible. Prix : $2.50.

Aimable lecteur considérez les avantages d’acheter vos

Ü\ÆF!TTT^T . leCheveux Superflu*.
Le rem'cdc épilatoire de LEON et Cie, AUX ENTREPOTS DE VARIÉTÉ 533 ET 534 RUE SUSSEXMARCHANDISES DE FANTAISIE enlève en quelques minutes les cheveux 
superflus sans la moindre douleur ; les che
veux ne repoussent jamais Ce remède est 
très-simple. Instructions complètes. Rc 
mède envoyé par malle. Prix : $ JOSEPH BOYDENDe toutes sortes, endommagées par 

le feu, l’eau et le déménage
ment, en vente à 1.00.

6E0. W. M1AW, agent généralGrand Sacrifice î Fréservatif Infaillible210 roe Treraoul, Boulon, Imi.
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LUNETTES Marchand d’Epiceiies

EN GROS ET EN DETAIL
COIN DES RühS

Dalhousie tt St Patrick
OTTAWA

fn Missionnaire.

IMARINCOUINIFUCE
■ Demandez-le 

à votre marchand.
Dépôt en gros •

524 Rue Sussex, 
Ottawa.

VN Tremblay
Agent général
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PARIS 207, Rue Saint-Honoré, 207 — PARIS
fl < m

doivent leur sue cl* et la fureur du public :
2° A leur qualité Inaltérable et à la 

auavitè de leur par tarn.
MAIS ON IMITE LES PRODUITS DE LA PARFUMERIE ORIZA

Xe Aux soin* tout particulier* qui 
président à leur fabrication.

sans arriver à leur de^ré de finesse et de perfection
Heure de 

ISO’H hl(S 
•er comme cou

imitations et tnt iden'iuue aux Véritables Produits Orlxa, ^ K 
feront bien de se mettre en yardr contre ce commerce illicite .NaF 
.re façon tous produits d'une qualité inférieure qui ne sont

des maisons peu honorables. V*
SUE!»** O

L'apparence exté 
e( tle co/isidéi

*4 vendus que par

Envoi franco du Catalogue lllugtro.

— Venez ! dit-il.
La foule commençait à s’ameuter dans 

le quartier habité par Falçam et Diniz 
Sampayo.

Un cercle de curieux entourait toute la 
portion de terrain que sur l’ordre de son 
maître l'Indien avait pris soin d’enclore. 
On y distinguait des piétinement» furieux 
et de larges flaques de sang.

Lianor détourna les yeux.
Diniz entendant ouvrir la porte s’avan

ça pour recevoir le prêtre. Il étouffa une 
lamation de regret en reconnaissant 

Lianor.
—Vous ! s’cria-t-il.vous 1
Sans lui répondre elle se dirigea vers 

le lit de Falçam.
Le docteur avait 

blessure, mais sans 
espérance. Tout ce qu'il avait pu promet
tre c’était une journée de vio. Lianor le 
devina en comtemplant Falçam.

Les dorigts de la mort avaient déjà tiré 
ce beau visage, creusé les paupières, plom
bé le teint, enlevé aux prunelles la vive 
flamme de l’amour et de l’euthousiasme.

Un regard do Luiz exprimant l’immen
sité des regrets quo peut contenir l’âme 
d’un homme, tomba sur Lianor pros ter-
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L'homme au manteau allait refuser peut- 
être, tuais on tirait les verrous de la porte 
de la maison, il eut peur, enleva la chaîne 
de Bon cou et la remit à l'Indien. D’un 
brusque mouvement il se jeta de côté, la 
porte de la maison venait de s’ouvrir.

L’Indien se pencha sur le corps immobi
le, arracha le poignard de la plaie, puis il 
s'enfuit à travers les rues, et regagna le 
quartier des pêcheurs.

Le serviteur de Diniz, une lanterne à la 
main, tournait autour de lui un regard in
quiet. D’abord il ne vit personne. Bientôt 
ses yeux distinguèrent sur le sol une mas
se noire immobile. S'approchant rapide
ment il se pencha sur le cor)» sans mouve
ment, puis après avoir posé sa lanterne à 
terre il tenta de le soulever.

Le vieillard n’y put réussir et d'une voix 
rendue tremblante par la peur autant que 
par la pitié, il cria à son tour :

— A l'aide ! à l'aide.
Diniz accourut en même temps que deux 

esclaves.

pansé son horrible 
donner la moindre

—Tu es venue, lui dit-il, je te remercie 
d’en avoir le courage.. Jo inonrrai plus 
tranquille, ma main dans ta main.. Car 

vais mourir, Lianor ! Dieu nous sépare 
jamais ! à jamais !
Elle sanglota, la tête sur le pied de la 

couche du blessé.
—Ne pleure pas, reprit-il, j’ai tort de 

te parler ainsi ; les âmes se retrouvent et 
tu me rejoindras..

Maître François s’avança :
—N'affaiblissez point votre cœur par 

les larmes, mon fils, lui dit-il, et vous, 
ma fille, vous qui deviez partager sa vie 
mortelle &imez-Ie assez à cette heure 
suprême pour le confier à Dieu.

—Cela est horrible ! horrible ! mon 
père ! murmura Lianor.

—Oui, vraiment, fit le blessé, c'est hor
rible I mourir à vingt-cinq ans, à l’heure 
où tant d’espe'rances me souriaient, mou
rir quand j’étais préféré par elle.. Mais 
tu me vengeras, Diniz, Lu me vengeras 1 

—Dieu ne permet pas la vengeance, 
mon fi lu, dit maire François.

—Il autorise la justice, mon père. 
Sampayo se pencha avidement vers son

—Connais-tu donc le nom de l’assassin 1 
—Oui, répondit Falçam d’une voix

sifflante.

r
Il souleva le corps déjà couvert de sang, 

puis il approcha la lanterne du visage pâle 
qu’en ce moment il tenait appuyé contre 
son épaule.

Peu s’en fallut que dans son saisisse 
ment il le laissât retomber.

—Luiz ! fit-il, Luiz assassiné !
Le vieux serviteur retrouva sa présence 

d’esprit, prit le corps par les pieds, pen
dant que Sampayo le tenait par les épau
les. et tous deux rentrant dans la maison 
le traus|H>rtèreiit sur une sorte de lit de 
repos placé dans la salle basse.

Diniz appela un de ses Indiens.
—Reprends cette lumière, lui dit-il, 

reste assis sur les marches du perron de 
la maison, et vieille afin d’empêcher que 
les empreintes soient effacés. Demain la 
justice remplira son office.

XIII

Fidèle à la promesse faite à son fiianç£, 
Lianor après une nuit pénible durant la- 

all* une voix mystérieuse lui redit les 
roiers mots de Luiz Falçam, ces mots 
îpreints de la gravité de la mort, se leva 

toute frissonnante des cauchemars de la

Jamais elle n’avait plus vivement senti 
an fond de son cœur la force des liens qui 
l’attachaient au vaillant capitaine ; jamais 
elle n’avait demandé à Dieu avec plus de 
ferveur de bénir des projets dont son bon
heur dépendait.

Savitri ne la pouvait accompagner à 
l’église, mais elle la couvrit de tendres 
caresses en lui répétant :

—Lorsque tu seras devant ton Dieu., 
demande-lui qu’il m’éclaire, et qu’il fasse 
de l’adoratrice de Brahma une hum-, 
ble chrétienne.

1 Maître François passa doucement la 
main sur ses lèvres.

—Silence ! lui dit-il, silence I Si vous 
voulez que Dieu vous fasse miséricorde, 
commencez par pardonner.

—Je pourrais pardonner mes souffran
ces, répondit-il, je ne pardonne pas de 
m’avoir privé des années de joie que je 
devais passer avec Lianor.

Maître François était debout.
Son regard rempli d une indulgente 

tristesse allait do Lianor prosternée à Fal- 
Çnm mourant. Tous deux souffraient avec 
une patience filiale, à tous deux il devait 
partager les consolations divines.

— Mon fils, dit il, oui, vous mourez dam 
■ toute la sève de jeunesse, au moment oî 

Lianor pressa la petite veuve dans ses une légitime tendresse allait être 
bras. * J pensée. Cette jeune tille dont la mail.

—Dieu voit au fond dos cœurs les in- tremble dans la vôtre eut été à vous. .Qui 
tentions pures, lui répondit-elle. A quel- j sait cependant si Ior \oios de Dieu *jui, en 
que heure que ce soit tu deviendras aa ce moment vous semblent cruelles, ne sont 
fille par le baptême ; il lui ap|mrtient de point ntiàérieordiouses l Etes vous certain 
faire souffler le vent de sa grâce. Demeure que l'épreuve eût pass'1 au-dessus de votre 
(Kiisible, près de ce crucifix qui te tend les tele sans vous atteindre tous deux.. A cet- 
bras : l’œuvre des conversions est souvent j te heure votre fiancée verso sur vous des 
mystérieuse.Rappelle-toi seulement que la larmes, peut-être auriez-vous vu votre 
loi du Christ est une vie d’amour. femme souffrir, puis s’éteindre dans vue

Pan ta loot te attendait Lianor liras. L’hommo vit peu de jours, mon fils.
Celle-ci accepta sa main pour traverser Votre course est finie. Ce soir vous vout 

la distance qui la séparait de la cluqielle, endormirez dans la paix du Seigneur, et 
puis, accompagnée d’Inès, sa gouvernante, du ciel où vous irez l’attendre, vous suivrez 
elle entra dans l’église. Lianor du regard comme un auge gar-

Avec quelle ferveur elle pria ; avec quçl- dieu ! Dieu ne défend pas les larmes ; il a 
le confiance d’enfant se jetant sur le cœur d’avance sanctifié les vôtres par les pleurs 
de son père, elle supplia Dieu de lui don- 1 qu’il versa. Pleurez ! mais résignez-vous, 
nor pour époux l'homme qui jadis l’avait j Pleurez 1 mais criez au milieu de vos san 
sauvée de la mort. Son Ame s’épanchait j glots ! Que votre volonté soit faite, ’ 
sans crainte, avec une foi, une éloquence , —Mon Dieu s’incline vers les cœurs dé
filiales ; et à mesure qu'elle don» n lit, il j ch i rés jMuir panser leurs blessures de sa 
lui semblait sentir on elle la »e fcitude main divine.. Falçam, il y a quelques 
d’être exaucée. -jours je vous trouvais l'épée à la main en

Quand l’office divin fut fini, Lianor face d’un homme.. A ma voix vous laissâ- 
s’appmclm du confessional de maître Fran- tes tomber votre arme.. Aujourd’hui je 
Çois. $ veux éloigner do vous jusqu’au nom du

l n pointant l’y attendait. Sans dotito coupable. O mon fils ! avec quelque vio 
il s’agissait pour le prêtre de ramener an lence que vous puissiez souhaiter être ven- 
Pasteur une brebis égarée ; les remords gé, jamais vous n 'arriverez à la puissance 
du pécheur étaient grands si l'on en ju- de remords qui déchireront un jour cet 
goait par ses sanglots et l’énergie avec 
laquelle il se frappait la poitrine. De 
temps à autre, sous l'influence des paro
les de l’Apôtre il retrouvait un peu de cal
me ; mais chaque fois que l’aveu d’uuo 
faute ou d’un crime passait ses lèvres, il 
criait miséricorde avec une véhôniuuico 
prouvant la véracité de son repentir.
Longtemps se prolongea le miraculeux 
dialogue du criminel et du prêtre ; enfin 
celui-ci prononça les paroles toutes puis
santes, leva la main avec un geste d'auto-

■

homme
haiter l’horreur du châtiment qui l’altoin-

Une des mains do maître François s’é
tendait en avant, son corps so renversait 
légèrement en arrière, et de ses yeux fixés 
devant lui, il paraissait entrevoir une fscè- 
ne lointaine so déroulant au sein d’im-

Jamais vous n’oseriez lui sou-

menses espaces.
Lianor et Falçam le contemplaient avec 

un respect craintif. 11 revint à lui lente
ment, et quand il abaissa son regard vers 

uprême, et sur le front incliné du la pâle figure de Falçam des pleurs ruis- 
‘intpable descendit le pardon d'en haut. sciaient sur ses joues.

Quand le pénitent sortit du confessional, Lianor se lova. Entraînée par Diniz, 
une paix divine illuminant son visage la jeune fille gagna l’extrémité de la salle, 
qu’avaient ravagé de secrètes douleurs. Durant ce temps, maître François, l’oreil- 

—Mon père, dit le domestique, dai- lu collée contre les lèvres pâles de Falçam 
gnez me suivre, je vous en conjure, il écoutait le récit des fautes du jeune hom- 
s’agit d’apporter les derniers sacrement» me. A mesure qu'avançait cette confes- 
k un homme assassiné. % sien, et que les paroles de l'apôtre descen-

—Assassiné ! répéta le prêtre. daient dans son âme, ce qui d’abord lui
—-Vers trois heures du matin, il a été eut semblé impossible changea d’aspect, 

frappé d’un coup de poignard entre les Ses regret» s’adoucirent. Il ne vit plus 
deux épaules, et le docteur s'étonne qu’il 
•oit encore en vie.

—Il se nomme ? demanda maître Fran
çois. j

—Luiz Falçam, répondit le serviteur.
En entendant ce nom, Lianor abandon

na son (Siège, rejeta sa mantille en arrière, et 
sa main tremblante se crispant sur le bras 
du serviteur

dans Lianor que la fiancée immortelle près 
de laquelle il retrouverait purifiés les sou
venirs de la terre. Il remit son assassin 
aux mains de la divine justice, puis il rap
pela ses amis.

Pendant cotte confesion, Lianor envoya 
chercher Pantaleone ; quand celui-ci ar
riva, Falçam tenait dans une de ses mains 
le crucifix que maître François venait de 

. aVM bien dit Luiz Falçam.. prendre à sa ceinture,et de temps on temps
Luiz<^*;îam. aSMfct‘iné.. il l’approchait de ses lèvres.
, J ay,aia pu croire Senhora.. Presque bas, car ses forces déclinaient,

—Dieu 1 a voulu I fit Va jeune fille, essn- R s'entretenait avec ceux qui lui étaient 
yant de rassembler ses force*. Elle joi- chers. Quand il se taisait, pris de faibles- 
gmt ensuite ses doigts tremblants, et se 
tournant vers l’Apôtre :

—Je lui fus fiancée par mon père.. 
dit-elle. Vous qui représentez ici la religion, 
permetez que je m’agenouille près de son 
lit funèbre.. Assassiné 1 lui.. Par qui, 
par qui ?

se, le prêtre so penchait vers lui :

(A continuer.)

Un de nos meilleurs bas bleus a la do 
ble infirmité d’être bossue et de faired 
blés qu’elle récite à l’improviste du 
salons.

fa-

e tremblait comme une feuille au 
ont. ^

»^s grands cœurs, remplis de la charité 
divine, ont des pitiés snblimee.

Maître François leva les droigta pour 
bénir l/tanor.

Elle fait subir, l'autre jour, le supplice de 
la fable à une assemblée qui n’y était au 
cunement.

—Tiens ! elle me rappelle Esope, dit quel 
qu’un.

—Parccqu’eUe dit des fables?
—Non, parce qu'elle est bossue.
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P. Baskei-Ville, M. P: F, M L. 
Stewart, prof. Fr^wlet, R. Devlin, 
W Kehoe, A. 8. Kent, J. Walsh. Le

était aussi du nombre dei 
Le menu servi par les dames était 
excellent et aurait fait honneur à 
Vatel même. Quelques santés fu 
rent proposées et bue^avec enthou 
siasme. |Nous ne saurions trop féli 
citer mesdames la mairesse McDou 
gai, Dufresne, Martin, Finn, Mc
Cann et Potvin qui ont organisé le 
banquet et servi les convives avec 
une courtoisie digne d’é'oges. La 
fête a été superbi et fait honneur à 
la “Fancy Fair.”

Ce soir a lieu le banquet des Da
mes de la Basil que.

Les membres de la Société St 
Joseph sont invités par les dames de 
la table des rafraîchissements pour 
1 heure dimanche, pour leur ban
quet. Qu’ils y soient en grand nom 
bre 1

“ Les chemins de la vie. ’’
Trio vocal : Un rêve 1 E. Birthia". 

me, M. Frappier, M. Desjardins.
DANS U CAPITALEON DEMANDE IMMEDIATEMENT.— 

Une petite maison ou trois ou quatre 
chambres, pbvr une petite famille.

les offre à Madame Houde, Nx 17,

ANNONCES NOUVELLES FEUILLETON
rue'de l’Eglise, Ot'awa.

AQUEDUC DE HULL MONSIEUR LECOQDistribution de» prix
La distribution des prix aux élè

ves des Frères, classe française, rue 
Sussex, aura lieu le 5 juillet, à 4 
heures p. m.

Duo : Fleurs d’Oranger 1 w Juliette 
Corbvil, R. Desjardins, Thôjdora 
Larose, G. Dumontier.

Adieu 1 séparons nous, mes sœuis 1 
—Grand chœur final 

Adresses.
Duo : Golden Clouds 1 M. Desjar

dins, E Berthiaume, M Gallagher, 
G. Simard.

UN DEMANDE.— Immédiatement une 
bonne servant". On paiera de bons gages. 
S’adresser au numéro 135, rue Victoria, 
Hull, près de l’église.

convives.
!AVIS AUX ENTREPRENEURS L’HOmtR DU NOM

A VENDRE—A bonnes conditions, une 
Turbine LefTel, de la, force de trois che
vaux, en bon état. Peut être vue aux 
bureaux du “ Canada.”

ITrouvé mort
Un homme du nom de Francis 

Lahey, résident d’Ashburham llill, 
a été trouvé mort dins son lit hier 
matin.

TXES Soumissions cachetées a<
JLz soupsi^nô et portant lis 
“ Soumissions pour ezcav 
reçues jusqu’à midi 5 juillet 1886, po 
cavation et le remplissage des canau 
tuyaux, principalement dans le roc.

Le a spécifications et condi 
être vues sur d mande au bi 
B. Eddy, dans la cité de Hull.

Le soussigné ne s 
plus basse ni 
réserver 
en un ou

4i casée i au 
"s:ription, 
a ” seront

peuvent 
de M. E.

Mais Chapin n’était pas sus
ceptible, et si fâcheux que fût 
l’accenil, il ne s'en risqua pas 
moins à cheminer derrière Mar
tial assez près pour être enten-

A VENDRE.—Une maison située sur la 
rue Wellington, bon poste de commerce, 
faisait le coin d’une rue.

S’adresser à
D. BARRETTE,

Rue Wellington.

bureau ECOLE ST ANTOINESeconde communion
Près de 200 enfints ont fait leur 

seconde co nmunion hier matin à 
la Basilique.

du.
oblige pas à accepter la 

aucune des soumissions et ee 
ausii le droit <le donner l’ouvrage 
ii plusieurs contrats.

Les examens et distributions de 
prix pour l’école modèle de Saint 
Antoine, école où les jeunes lilies 
de Hull reçoivent aujourd’hui 
éducation supérieure, ont eu lieu 
hier matin et hier 
dans la grande salle 
la Jeunesse. Le révérend Père Cau- 
vin, le révérend Pere Harnois et 
autres révérends Pères de Hull 
avaient bien voulu honorer de leur 
présence la séance des examens 
publics et de la distribution des 
prix. M. l’inspecteur G .y, M. le 
docteur Duhamel, M. G. G. V. Ar- 
douui étaient aussi présents. Les 
Révérende? Sœurs ont laison d’ôtre 
hères des succès qui ont couronné 
leurs t hurts, car chaque élève a 
répondu avec beaucoup d’exactitude 
aux queutons qui leur furent po
sées sur les diverses branches d’en 
seignemem, telles que la géomé 
trie, l’ai ebre, l’arithmétique, la 
grammaire, le catéchisme de persé
vérance, l’histoire, etc.

Ces examens furent entremêlés 
de récitations, dialogues et chanis 
dont l’exécution ne laissait rien à 
désirer. Les applaudissements cou
vrirent plus d’uue fois la voix des 
jeunes eièves dans les divers rô es.
Les chants furent accompagnés 
avec beaucoup de talent sur l'har
monium par une élève du couvent 
St Anloine, Mile Christine Kiel.
Melle Riel étudie la musique à 
l'Académie de Hull.

La distribution des prix offrit 
beaucoup d’intérêt, car outre le 
plaisir de voir un même éleve rem 
porter plusieurs prix, il y avait aussi 
celui d’admirer la beau lé et la ri
chesse des prix distribués cette 
année, au couvent St Antoine.

Dans le. discouis prononcés à la 
On de la séance, M. Ardouin et le 
Hèvd Père Cuuvin, expliquèieut que la noce est pour le mois qui 
pouiquoi MM. les commissaires vient, et qu’on va publier les 
n'avaient pas cru devoir ratifier bans
l'offre généreuse des élèves de l’é Et'"se retournant vers son 
cole St Antoine ce Jonm r leurs prix 
oour les incendiés de Hull. M. /,r- 
deuin remeicia les Uévds Pères 
Ubiats de i encouragement qu'ils 
donnaient à la cause d= l’éducation 
dans la cité de Hull en toutes cit- 
conslance?, et en mettant à la dis
position des commissaires la ma
gnifique salle Je l'Œuvre de la 
Jeunesse pour la distribution des 
jrix. Le Rôvd Père Gauvin félicita 
es sœurs de leurs élèves et de l’é 

ducation complète qu’elles leurs 
donnaient. 11 donna aussi de sages 
conseils aux parents et aux élèves 
pour le temps des vacances. M. 
l’inspecteur Gay parla ensuite et 
d iclara que l’école St Antoine était 
certainement la première école 
modèle du pays, par la supériorité 
de son éducation La séance se 
termina par l’examen de l’ouvragede 
couture et de broderie exécuté par 
les élèves dans le cours de l’année.
N du» publierons vendredi une liste 
des ouvrages exposéi à l’école St 
Antoine et à l’Académie.

Il avait son projet, car il ne 
tarda pas à entamer le long récit 
de toutes les calomnies répan
dues dans le pays sur le compte 
de M. Lacheneur.

Pourquoi choisissait-il 
jet plutôt qu’un autre ?

Avait-il deviné quelque chose 
de la passion du jeune marquis 
de Sairmeuse ?...

A l’entendre, Lacheneur—il 
ne disait plus : Monsieur—n’é- j 
tait définitivement qu’un scélé
rat, la restitution de Sairmeuse 
né’tait qu'une rouerie, enfin il 
possédait des milles et des cent 
mille francs, puisqu’il mariait 
sa fille Marie-Anne.

Si le vieux maraudeur n’avait 
que des soupçons, Martial les 
changea en certitude par sa vi
vacité à demander :

—Comment, Mlle Lacheneur 
va se marier.

— Oui, monsieur le marquis.
—Et avec qui ?.„.
—Avec Chanlouineau, monsi

eur le marquis, ce gars, vous 
vez bien, que les paysans 
laient massacrer sur la place, 
parce qu’il avait manqué de 
pect à M. le duc. Il est finaud, le 
mâtin, et si Marie-Anne ne lui 
apportait pas do bons écus vail
lants, il ne la mènerait pas à la 
mairie...Oh non !, 
soit une belle fille.

—Est-ce positif ce que 
dites là ?...

—A ma connaissance, oui. Mon 
aîné qui est là a entendu dire 
à Chanlouineau ot à Lacheneur

SOC'BTÈS DE COLONlSATlrW HT DIS 
CHEMIN DE PER DK LONG SA U LT 

ET TEMISCAMING
GEO H. MILLAN. uneCondamnation

Un vieillard de 70 ans, du nom 
de Robert Prestley, a comparu de
vant le juge Ross pour avoir tenté 
de se suicider en se coupant la gorge 
avec un rasoir, le 25 avril dernier. 
L’accusé a été condamné à deux 
mois de prison.

Hall, 2S juin 1886.
P. S.—Les plans et spécifications seront 

bientôt prêts pour la construction d’une 
maison de pompes en pierre ou en br'ques et 

cheminée, aussi pour un grand réservoir 
pour 1 eau.

après-midi, 
de l’œuvre deOttawa 25 juin, 188G. ce SU-

MONSIEUR,
Vous êtes prié d’assisté- à une assemblée 

générale des actionnaires de cette société, 
qui aura lieu au Collège d'Ottawa, mercre
di, le 30 courant, à 8 p. m.

Par ordreCIDADt.
Province de Québec ; 
District d’Ottawa. I ECHOS DE HULL} J. L OLIVIER

Secrétaire Trésorlér Excursion
Le club de raquettes Le Fronte

nac a dteidé de donner une excur
sion au clair de la lune, le 15 juil
let. Les services di la “ Lyr *. Ga 
nadienne” ont été retenus pour l’oc 
casion.

DANS LA COUR SUPÉRIEURE „ Olrawa 25 juin 1886—5 n
Réparation de plume»

Mademoiselle R. D. Desjardins 
est de retour à Hull à son anciem e 
résidence, me Wright, où elle con
tinuera comme par le passé à tein 
dre, friser et réparer les plumes de 
toute sorte. Satisfaction garantie. 
Le patronage du public est sollic té. 
30 juin 1885—6111

Société de» ouvrier*
L’assemb'ée générale des membres 

de la Société Ouvrière aura lieu 
vendredi soir chez le président M. R. 
Boulin, rue Alma.

Secours aux incendiés
Montant collecté par M. E. J. 

Faulkner de ses amis de Montréal 
pour les incendiés de Hull.
MM. Gault Bros tt Co .....
Mills Hutchison...................
John McLean Co.................
L. Gnaedinger Bon and Co.

La noie parue hier dans nos Echos 
de Huit était destinée au journal de 
la veille. Hier, la distribution des 
chèques aux propriétaires a été com 
mencée. M. D Richer à été occupé 
toute la journée hier à cette distri
bution. Les secours aux locataires 
seront donnés aujourd’hui.

Emilie Dupu's du village do la Pointe à 
Gatineau, dans le district d’Ottawa, femmo 
de Louis Napoléon Portier du même lieu, 
marchand,

Patinoir a Roulette
LUNDI, 28 JUIN ,

Opéra Comique
Di m anières se,

et
Le dit Louis Napoléon Portier, Chaviré

Trois jeunes sportsman, en vou
lant sauter dans un léger cano sur 
le canal, hier soir, l’ont fait chavi
rer ; la conséquence a été qu’ils ont 
pris un bain lorcé qui n’a pas paru 
être bien goûté, si l’on en juge par 
leur mine assez grotesque au sortir 
de l’eau.

Défenseur.
Une action en séparation de biens a été 

instituée en cette cause le dix-sept juin 
courant.

Aylmer, 17 juin 1880.
DURANT L'ETE,

Commençant avec la charmante pièce de
T. P. FOR A N,

Avocat de la Demanderesse “OLIVETTE”
"iy L'Wy'S
îjziij

Avec les noms suivants dans les princi
paux rôles:

MLLE ETHEL LE Y N TON,
MLLE HATTIE ANDERSON, *
M. E. N. KNlGHT,
M. FRED. FROER, et autres.

Matinee Mercredi et Samedi.

An Rond Royal
Succès sur toute la ligne au Rond 

Royal. ‘‘Olivette” sera répétée 
demain soir à 9 30 heures afin de 
permettre d’assister au feu d’artifice 
avant la représentation.

Enfin !
La rue Sparks a été nettoyée sur 

tout son parcours et présente une 
apparence d "eu ire Lien digi.e de la 
Capitale.

sa-
vou-

Ooumissions pour l'obtention d'une licen- 
O ce pour la coupe de Dois sur les terres 
de la Puissance, dans le district d'Alber
ta, Territoire du Nord-Oue-t.

Des soumissions cachetées adressées au 
soussigné et marquées 
nouv limite do bois ” seront reçues â ce 
b ireau jusqu’à Lundi, le 5 juillet prochain, 
pour deux limites de bois de seize et dix- 
neuf millos et demi carrés, respectivement, 
situées dans le haut de la Rivière Bjw, 
dans le district d’Alberta.

Des plans montrant la position app-oxi- 
malive de ces limites, en môme temps que 
les conditions par lesquelles elles seront 
licenciées, peuvent être obtenus à ce Dé
partement, ou au Bureau des Terres de la 
Couronne à Winnipeg et Calgary.

8@uLa date pour la réception des sou
missions a été prolongée. E les seront 
reçus jusqu’au 20 août prochain.

A. M . BURGESS 
Député Ministre de l'Intérieur.

Ottawa, 21 juin 1886.

res-$20 00 
10 00
5 00
5 00“ Soumissions

Grande matinée extra

LE 1er JUILLET. quoique ce
Admission, 15, 25 et 35 cts.
Sièges r iservés en vent ) ch"z Nordhei- 

mer, rue Sparks.
La semaine prochaine, sera représenté les

VOUS
Donnez-nous «le» prix

Les élèves di l'école des Frères, 
quartier Notre Dame, ayant cons
cience d’avoir rempli leur devoir 

I durant l’année scolaire que nous 
finissons, s’adressent à la généro 
si lé des vrais amis de l’éducation 
pour avoir des prix.

Tout montant, si faible soit-il, 
sera reçu avec reconnaissance pâl
ies soussignés : Les élèves des Fiè 
rca, 373 rue Suaacx.

TT-moignn^o de reconnaissance
Monsieur Chatbonneau, depuis 

trois ans instituteur au quartier 
des Chau lié res, a été l’obje'. 
d’une agréable surprise, hier après- 
midi, après les examens et la distri
bution des prix.

On lui offrit comme cadeau une 
migmfi jue canne et une pipe d'é
cume de mer accompagnés d’une 
belle adresse à laquelle M. l’institu
teur répondit, non sans être beau 
coup ému de cette marque d’estime 
de ses élèves.

CLOCHES de CORNEVILLE.

m EXAMENS ET DISTRIBUTIONS DEwm PRIX
A l’Academie

Lundi avait lieu la sé mee de dis
tribution übb prix a 1 Académie de 
Hull. La grande salle de la maison 
était trop petite pour con enir tous 
les parents des élèves.

M. le docteur Duhamel présida la 
séance de distribution de prix qui 
fut entremêlée de musique, de 
chant, de déclamation, et de très 
gentils dialogues. Nous en pu 
blions plus loin le programm».

Chacune des élèves qui oui figuré 
dans le programme a exécuté la 
partie qui lui était confiée avec 
ieaucoup de perfection et de maniè
re à mériter les applaudissements 
de l’assritance, c’est pourquoi 
nous abstiendrons d’aucun éloge 
particulier. A la fin de la séance 
M. le docteur Duhamel a compli
menté en termes éloquents les élè
ves sur leur bonne tenue et sur les 
preuves éclatantes qu’elles venaient 
de donner de l'éducation solide et 
complète fournie dans l'Académie 
Notre Dame de Giâce de Hull. M. 
Duhamel a été suivi par M l’inspec
teur Gay et par M. Mollet, qui ont 
co icon ru dans les éloges décernés 
aux élèves par M. Duhamel. Voici 
le programme de cette intéressante 
séance.

fils :GRIND ASSORTIMENT —Pas vrai....garçon ? deman- 
da-t-il.

—Ma grande foi, oui ! répon
dit le gars, qui jamais n’avait ouï 
rien de pareil.

Martial se tut, honteux peut- 
être de s’etre laissé prendre 
amorces de ce vieux, mais satis
fait d’être averti de cette circons
tance si importante.

Si Chopin ne mentait pas, et 
quelles raisons pouvait-il avoir 
de mentir, il devenait évident 
que la conduite de M. Lache
neur cachait quelque gros mys
tère. Comment, sans quelque 
tout-puissant motif, eût-il refusé 
sa fille à Maurice d’Escorval 
qu’elle aimait, pour la donner à 1 
un paysan ?...

Ce motif, Martial se jurait de 
le pénétrer, quand il arriva à i 
Sairmeuse. Un singulier specta- ’ 
cle l’y attendait. Dans le grand 
espace sablé qni s’étendait en
tre le parterre et le perron du , 
château, se trouvaient amonce- »; 
lés toutes sortes d'effets d’habil
lement, du linge, de la vaisselle, 
des meubles....On eût dit un dé
ménagement. Une demi-douzai
ne d’hommes allaient et venaient 
et debout au milieu de ce remue 
ménage, le duc de Sairmeuse 
donnait des ordres.

Martial ne comprit pas tout 
d’abord. Il s’avança 
son père, et après l’avoir respec
tueusement salué :

—Qu’est-ce, que cela ?... de
manda-t-il.

M- do Sairmeuse éclata de

De Chapeaux de Feutre, 
Pailles, Manille, 

Machinale, &c.
Grand Massacre

DANS LES

CHAPEAUX DE SOIE
Dans les derniers g ùts. auxCHEZ

CHAPEAUX ET CASQUETTESWOODCOCK. POUR CLUB.

Capots et ClrcnTairea «le ca- 
oiitelioue pour I>ames et 

Messieurs.La vente semi-annuelle est commencé

CE MATIN. «o
P,>ur détails voyez les grandes afTLhes 

et pour avoir de bons baryains venez à 
bonne heure au

Magasin populaire «le Modes,

1 ? Rue Rideau nous

Montres, Chaînes, 
Colliers Etc

C'onr de police
30 juin—James Carroll, ivresse 

et tapage, S3 d’amende et 82 d* 
frais ; une femme du rom de P. 
O’Reilly, pour assaut sur sa voisine 
est condamnée à payer S10 d’amen
de et les frais ; celle sentence est 
accueillie par un débordement de 
larmes et des sanglots étouffés, 
mais rien ne peut fléchir le magis
trat et la sentence est maintenue ; 
James Richardson, pour larcin, est 
reitvoyé à vendredi sur la demande 
de son avocat ; J. Gordon, accusé 
du vol d’une paire de chaussures, 
s’avoue coupable ; il est condamné 
à la prison commune pour le terme 
de deux mois.

39 blue Sparks. ■j

AUX FAMILLES ! ! VENDES AUX CONDITIONS 
THES FACILES DE

BULLETIN COMMERCIAL$1. par semaineEpicei ies !

Epiceries ! 
Epiceries !

Nouvelles Invention»
MM. Honoré F. Brenot et Oie 

viennent d’étre nommés seuls agents 
dans la province d’Ontario et Qué
bec pour la vente de deux nouvelles 
inventions oui devront se trouver 
dans toutes les familles

Ces inventions sont une roue à 
l’eccentrique au moyen de laquelle 
on tient les fenêtres ouvertes et 
fermées de la manière la plus aisée 
et une corde à linge avec coupe 
glace dont toutes les ménagères 
reconnaîtront l’utilité. Prix très 
bas et commandes exécutées avec 
promptitude.

S’adresser 
bert, cité de Hull A

—par—

PROfinAMMB

Marche d’Entrée : “ Les Conscrits ” 
Maria Frappier, M. Desjardins C. 
Riel, G. Simard.

Chœur : “ Quand la moisson est 
abondante. ”

Dialogue : Les vacances.
Duo : “ A toute vapeur I ” Alexan

drine Beauchamp, Valérie Larose, 
Théodora Larose, Bertha Brown.

Distribution des prix de distinction

Trio : The Rosebud : B’anche Paro 
ton, E. Dése-t,

Trio : “ L’école improvisée ” opérette
Chœur des petites : “ Le plaisir des 

vacances. ”
Dio ogue : “ Dottys dream. ” 

Distribution des prix üè eusse
Norma: Orgue M. Frappier, Piano 

E. Simon, Ida Lapierre.
Chœur anglais : Primrose
Récitation : La brebis, fable, Bertie 

Mac Grady, Alice Mac Grady.
Chansonnette . “ Parce que I” 1-iéon 

tine Simon accompagnée par R j 
salba Desjardin».

Trio : Les Huguenots : M. Frappier, 
C. Riel, A. Jodoin.

Trio ; “ La R ine Bonne Rumeur ” 
Dialogue des petites.

Chœur : Chant de reconnaissance.
Distribution des prix,—eut ss an

glaise

Quatuor : “ Italiana ” Evangeline 
Simon, Ida Lapierre, Maria Frap
pier, A. Judoin

Grande Réduction j
CHEZ

A la Fancy Fair
Celte Exposition de Fantaisie en 

faveur d’une bonne œ ivre marche 
toujours avec succès. Il er soir il y 
avait foule et la rt cette a dû être 
abondante On ne ralentit pas de 
zèle et les listes se rempli sent de 
noms rapidement La table de la 
Basilique est une de cel’es qui pos
sèdent les plus beaux objets. Elle 
est tenue par madame Chirles Gol
den, Présidente, aidée de mesdames 
D Golden, Chevrier, Hurlubise, 
Laverdure, Fois’/ et Dalles Golden 
qui s'efforcent de faire progresser 
I œuvre à laquelle elle se dé 
vouent.

Cette table a été favorisée des 
dons suivants :

Hou. John Gostigan, 15; MM. E. B. 
Eldy, 15 ; G. R. Booth $5, B. Rayes, 
15, McKay et Scott, 15 ; G. Collins, 
$5; A. Crier, 13; M. Scott, $2; M. Ma 

1/ ; G Gordon, H ; B

544, RUE SUSSE.N. A. 8 A VA RD
donc versCinq palettes de savon d’odeur pour 

5 cts.
Confitures aux pommes, 10 cts. ia lb
Framboises et fraises, 15 cts. nar lb.
Biscuits Soda, 7 cts.
Graisse Canadienne, 10 cts. la lb*.
Sirop, 10 cents, la pinte.
Allumettes autrichiennes 20 ois. par 

12 boites.
Moulins à café $1 50. Le café est 

toujours frais moulu. Vous mou
lez une livre de café dans le temps 
de le dire.

Poudre Allemande sans rivale, 20 
cts. par boite.

Sirop Ambre 1er qualité 10 cts. par 
pinte.

Bonbons français, 12J cts. la lbs.
Lard, 1ère qualité, 7 cts. la lbs.
1ère qualité d’allumettes pour 7 cts. 

la bui:e.
vermicel macoroni 15 cts pour 2 lbs 

Afin de servir les p-atiques avec
promptitude et ponctualité quatre
nouveaux commis ont été engagés.

ALLEZ CHEZ

Montres d’or pour da
mes, reveil matins ca
dres miroirs, etc , au numéro 59 rue Al-M. O Conner.

rire.vendus à la s> make par MM. BRENOT &t CIE.
Seuls agents. —Comment, vous ne devinez 

pas ?..fit-il. C’est cependant bien 
simple. Qu’un maître légitime, 
à son retour, [soit couché dans 
les draps d’un usurpateur, c’est 
charmant pour une première nuit 
peur une seconde, non.

Ici tout rappelait trop 
Lacheneur. lime semblait que 
j’étais chez lui, et ça m’assassi
nait. J’ai donc fait rassembler et j 
descendre sa défroque, celle de sa 
fille, tout ce qui n’est pas de l’an
cien mobilier du château....

On va charger le tout sur une 
charrette et le lui porter..

Le jeune marquis de Sairmeu- 
bénit le ciel d’être arrivé “ 

de so» P610 
adieu à

CHEVRIER FJRBHES Ottawa 25 juin 1886—1m

Avis aux Mères—Le Sirop Cal 
mant de Madame Winslow devrait 
toujours être e nployé lorsque les 
enfants font leurs dents. Il soulage 
tout de suite le petit être souffrant; 
il produit un sommeil naturel, 
tranquille,en enlevan- les douleurs 
de l’enfant, et le petin chérubin 
s’eveille aussi frais qu’un bouton 
de rose. Ce sirop est agréable au 
goût. H calme l’enfant, adoucit les 
gencives, chasse toute souffrance, 
éloigne les vents, régularise les 
intestins, et est le meilleur remède 
connu pour la diarihée provenant 
soit de ce que l’enfant fait ses dents, 
soit d’autre cause. Vingt-cinq cents 
la bouteille. Assurez vous, et de
mandez le “ Sirop Calmant de Ma
dame Winslow, ” et n’en prenez pas 
d’autre sorte.

N. B. Vous aurez la vis’te de notre agent 
avec des échantillons.

LA MAIHME A COUDRE
mon

de l’époque ; quelle isi-elle ? Tout 
le monde devrait savoir ou sait 
que c’est la

ronson etson,
Weston, $2 ; M. Featherson, 12 ; M- 
Burkett, $2; J Gambie, $2 ; un ami,

“ New Williams ”
qui tient le haul du marché.

Mesdames, examinez là avant 
d’aller acheter ailleurs.

$2

Le banqnet «In Fancy Fair
ly s dames du Bon Pasteur ont 

donné hier soir un banquet aux 
partisans du “Home Rule.” Par
mi ceux qui y ont pris part nous 
avons remarqué l’honorable John 
Gostigan, Donald McMaster, M. p.,

Vendue seulement par

O. McDIARMID,
163, rue Spark.

seN ts. SAVARD point. Le projet 
exécuté, il eût pu direCoin des rues Dalhousieel Murray. 

Ottawa, 16 juin 1886—1 au ses espérances.
Utuw , Il mai, 1886. la


